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PIANOS

Xégre*»e empelaonueui*
Washington, 23 jan—Laura Roi* 

lins, une jeune négresse, a été arrê
tée ici pour avoir i ssayé d’empoi* 
sonner, av c de la ni.-ri aux rats, 
toute la famille de Mme Georgians 
Frederick chez laquelle ele était 
employée comme servante, parce 
qu’on l’avait grondée.

intéressante découverte sm^,
PARFUMS ESS.ORIZA S0LID1FÜS

312 314 RUE WELLINGTON OTTAWA
Importa eurs et Commerçants d’Ep. 

ceries de Choix, Etc., Etc.
est Nouveau et 

nos Prix sont Très Bas.
Frais et PRÉSENTÉS SOUS FORME CE CRUMS (18 OOEITS DÉLICIEUSES'

Il suffit de frotter légèrement les ol’jets pmr les parfumer
(la Peau, le Linge, Papier à Lettres, etc.)

Notre Stock
'

TRES BON THE POUR 20 CTS. U LIVRE
et Ht «lue» VENEZ VOIR 7

iPe peu d’usure L. LEGRAND, Fournisseur de la Cour de Russie
207, RUE SAINT-HONORÉ, PARIS

Montréal, 22 jan -Un se raconi 
de bouche eu bouche, dans les CO i 
loirs et bureaux du pa aïs de justice 
une historiette capable de dêii* 
der les front- les plus soucieux 

Hierap-ès midi, dit on, l’avocat 
A. L). ayant besoin de consulter 
certains textes de lois, donna l’or • 
dre à un garçon d’al er lui ch i* 
cher “srs dmx statuts” qui se trou* 
van-nt sur *oo bureau.

Le garçon p 
et revint au b 
sous le poids de deux énormes sia* 
lues de p aire rep esentaut Napo*
léon et Wellington.........

Ou s’en tord les côtes au palais.

Les Grands Magasins de Gardner & Co. sont remplis d'acheteurs empressesLe feu obéi les fou»
Worcester, 23 jan—Un incendie, 

qui aurait pu avoir les plus graves 
conséquences et qui a causé un très 
grand ému dans la ville, a partiel
lement détruit samedi soir l’asile des 
aliéi és de l'Etat du Massachusett , 
il n’y a pas eu d’accidents de per- 
sonin s ; mais les pertes matérielles 
sont très consi lérabl-s.

j Se vendent dent toutes les principales Parfumeries, Ph,iu et Drogueries du Monde.
ENVOI FRANCO 1>E PARIE DU CATALOUIIE 11.1.HETRE

;nos.
8972— En parfait .ordre —300

13097—
Lisez quelques-uns de uns prix comme échantillon de ce que nous pou

vons faire, et venez à bonne heure pour évitée l’encombrement.

Des monceaux d<'belles étoir s à manteaux valant SI,00, 
S 1,50 et $2,00 la verge, vendues à ébe, 75c et SI,- > la verge.

Des piles de flannelles tout laine valant :2e et 35e vendues 
à 17c et 25c la verge.

Un grand lot d’etoffes à robes de fantaisie valant 05c, 
réduites à 25c la verge.

Carreautes tout laine pour robes valant 35c, pour 20e la verge*

Manteaux de toutes sortes, depuis S3,00 jusqu'il Slo, juste la 
tié de la valeur

- 1 Chapeaux de feutre pour dames et enfants 5 25c 
81,00 ut 81,50.

Presque neuf —200
j-OOOOO

h UNIMENT
8808— olie forme élégante —200 

9433—
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GÉNEAUo
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Seul TOVtQVE romvtoçimt le FEV salis.*
douleur lil Chute du V"il par Iva Q
uuirrm renommes ; iWHiriu » , rntriifururm, X 
limite, vie. y

1 Ouertsou rapide et sûre des lloitrvfen, Fnu- -
Heurta, Molrttra, I *•* «iy«#n « . Ki.g--r-Q 

gviuunls des Jambes, Sums, K, an m>, .le, l«uvul il T 
, el Résolutif infaillible et sans ii\ I dans lis lu

__  - ginc*. i iitnrrhrm, ilrnm-hitrm. liifiRinmalluiis
JCm des Poumons, du Foie, des Intestins, Flmuréat**, Hyüropletua, Ilot 
f cu> lions d'Vrlne, Fièvres typhoïdes, etc.
' *t=3 Pansement à la main, en I el 4 minuter, sans couper le poil.

En bon ordre —160
6847- 

1696'

À50—

'861— très bon marché à —100 

29— Bon pour la pratique — 65

A meuble récent —190 

Un bargain à 

En bon ordre î-s
\m

30 AN8 DUjriit c mme l’éclair 
>ut d’un instant, suant—150

—125
Un eyclone

Paris, 23 jan—Le Natal, des Mes
sageries maritimes, courrier de l’in 
do-Chine et du Japon, arrivé à 
Marseille le 20, a reçu, dans sa tra
versée d’Hong-Kong à Saigon et 
dans les parages des Parac ls, 
cyclone aes plus vio'ents, dans le
quel il a fait des avaries.

Voici en quels termes cette aval* 
ture est racontée*

) N
Ces ‘instruments sortent des ma 

Bufactures Steinway, Chickering, 
Haines, Emerson et autres manufac
tures bien connues.

:u 50e, valantTriple meurtre et wniràde
St-Louis, 23 jan—Gasper Clipsy, 

un j une homme de vingt-sept ans, 
courtisait depuis quelque temp< 
Mary, la fi.le aînée d’un norau é 
John Anson. Mais, bien que sa 
fille fût liés éprise de Clipsy, Au- 
kon avait interdit à celui-ci de mrt- 
meitre les pieds chez lui parce qu’il 
s’adonnait à Tusage de l’opium. 
Clipsy, furieux de se voir ainsi 
éconduit, s’est rendu vers six heu
res du matin chez Anson et l'a trou
vé à déji finer avec sus deux filhs. 

Celte vi-it; si matinale a irrité An 
son et une querelle n’a pas tardé à 
s’élever entre lui et Clipsy. Celui- 
ci, sortant alors un revolver de gios 
calibre de sa poche, a tiré sur An
son ut l’a moi tellement blessé à la 
:ête. La vue du sang u'u tait qu’ 
exaspérer encore davantage la fu
reur du meurtrier.

Son amoureuse, Mary, s’étant 
précipitée au secours de son père, 
Clip-y l’a moi tel,emeut blessée à 
sou tour, puis tournant son arme 
contre la s coude fille d’Anson, 
Agi ès, âgée de dix-sept ans. il l’a 
aussi très grièvement blessée. Ce 
forcené s’est ensuite brû é la cer
velle, et est tombe mort a cô é de 
ses victimes. C lles-ei sont mortes 
depu.s.

S3 Dépôts : Paris. MEBTIVIER A G-, 275, rue Snlnt-Honor*
* UONTRtn : r.AVIi'I.CT lE A NELSON QUtSE En. MOIUN * O. 

ÇX~* St-HYACNTHE, OTTAWA. RT PRINCIPALRS PH A RM AGI RS DU CANADA. 8Le plus gsand massacre de Maschandises qui ait 
jamais eu lieu dans Ottawa.

C’est nous qui perdons, vous qui gagnez.

COINTDITIOISTS- - - - - C03VEXDT,_A.1NJ"T

C’était dans la nuit du 31 dé
vers minuit. Une violent-;Conditions ae 83.00 5 $10,lK ’par 

mois.
cembre,
rafale s’abat sur le navire qui, en ce 
moment, filait 17 nœuds, giâce à 
l’impulsion du vent. Mais, tout à 
coup, les voiles sont arrachées et 
les tîntes partent en lambeaux. Par 
malheur, la drosse du gouvernail 
se casse, et la barre de fortun * or
ganisée pour le remplacer subit b 
même soi t. L faut stopper et le 
paquebot devient le jouet des fl ls 
et d la tempête, car il ne peut re
cevoir aucune direct

Cependant la violence du temps 
s’accqulue encore, les mâts de (t-;- 
roquels ,>aul un, sont enlevés, le-, 
vergues sont arr.chées, ain i que 
les supports des lentes. Ou se 
trouv en plein lypbon. Le navire 
se couche sur 1 Abord, la lise resj 
tant dans i’vau. D'énormes paquets 
de mer couvrent le pont, emportant 
les parois d- bâbord et en partie 
ceux de tr:bird. L’eau envahit ie 
salou et lus cabin-s, uo u le.-* boise
ries ; ont dé.no its, lout est bou- 
leve: sé dans les cab.nes. Une da
me a: glaise, surprise dans si cou
chette, se tro ve tout à coup au 
milieu du sal ni étendue sur son 
matelas qui 11 Aie sur l’eau comme 
un bateau.

Tous 1- s pas. ag-rs te réf gient à 
l’avant, car i arrière devient inha
bitable. Et cela dme t i nb -six 
heures, durant 1 s jueilea ptssagurs 
et éqnil age n’ont eu à se m tire 
sous la dent qu’un peu de pain, 
quelques trauch’s de saucis-on et 
un peu de vin, la cuisine i t la cam
buse se trouvant m bord,-blés.

Au cours d s évè emeu’s un pau- 
a eu un œi arrache et

Avis aux Consommateurs
I_.es PRODUITS de la

D. GARDNER & CO. PlMUU Élit L LEHSD
67 RUE SPARKS 807, rue St-Honoré, A PARIS 

tcisqüp ORIZA-OIL*ESS.ORIZA* ORIZA-LACTÉ ‘CRÉME-ORIZA 

ORIZA VELOUTE«ORIZA-TONICA‘ORIZALINE«SAVuN ÜRIZA

«« «V <18 KUE SPARKS.OTTAWA'

M ^ ' ** mmm DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC :
1° Aux soins tout particuliers qui président à leur fabrication.
2" A leur qualité inaltérable et à la suavité de leur parlum.

MAIS COMME ON CONTREFAIT CES PRODUITS ORIZA 
pottr vivre mur leur réputation 

nous avertissons les Consommateurs afin qu’ils ne ee 
laissent pas tromper.

Let VÉRITABLES PRODUITS si VENDENT dans toutes les FAISONS HONORACLES de PARFUMERIE It DROGUERIE 
Envol franco de Pairie du Catalogue llluetrô

DEPECHES DU MATIN DOMINION FLOOR STUFF
l À 1HCO AISeï vice Spécial’,’, i Les meilleurs quali 

de charbon 
i tu mi neux 

v et authra-

À i* place où vous pouvez «chuter u irxlllmr 
marché toute* espèce* du grain, (urine etc

THOMAS f K >l{ 1 AN
PF OPRIKT AIIIB

HO, Carre du Wtrrlie Itv. ad

Snlelee

JNew-York, 23 jan—Une jeune 
femme du uom de Henderson, ha
bitant dans une mansarde du No 
105, 2e avenue, s’est donné la mort 
en se précipitant du toit de cette 
maison dans la rue, après s’être 
coupé la gorge avec un rasoir.

Cette infortunée, Vont le mari, 
après avoir perdu récemment sa 
fortune, est tombée malade et est, 
dit-on, actuellement à l’hôpi a , a 
laissé une lettre disant qu’il lui 
avait été impossible de trouver une 
occupation honnête quelconque à 
New-York, et qu’elle préférait sa 
tuer que de se livrer à la débauche.

i
«

Jt 9 Bl. N CRIBLE

: j. ET T.IRISE
Slls O’REILLÏ k HENEY

EDITION C MPLETE(Suc de J A Seybuld)

i Hue Spurks
NETTOYAGES TAPIS
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OFFICIELLE
— DU ÜKBAT MH —

M.yntCrAeux AssassinatP 4 LA VAI'LIIH

Les lupin Finit iiottoyAn et Ion pluimw répa
rées A la vapeur oIidc

KNH W1LKINH,
12» riir AugliNta. 

I*'« ordre» peuvent ôtie lalHNA* au No 78, rue

Springfie d, 23 jan—L t m tison 
de M. Hugh Farmer, un riche pro
prietaire des environs de cette ville 
a i-té totalement détruite pendant la 
nuit par un în . endie. Le corps cal
ciné de Farmer a été trouvé ensuite 
dans les décombres et l’on a d’a* 

n.n.nn.rrfi.. bord cru qu’il avait péri acciden*
tel I» ment d.ms les flammes. Mais, 

Paris, 23 jan—Un scandale qui a d’après un« foule d’ii d ces rel> vés
mis la ville de Tours en émoi a eu de; ui , il est à peu près C" rtam que
lieu dans la cathédrale. Un anar* cdinfo luné .1 e.è assassine par des
chiste a pénétre dans l’église p»-n* m ufaileurs, qui, apres s’être empa*
dant l’office, s’est précipite vers le ,és de tout la gent qu’il pouvait y
maltre*autel rt a renversé les can* avoir dans 11 ma so i, y oui mis le
délabres qu’il a tordus et biisés ; îj feu afin de faire disparaître les Ira*
a piétiné sur ^’exposition du saint e s du ■ mue.
sacrement et a cherché à enfoncer Quelques fe-mu rs nègres du dé* 
le tabernacle. fin t sont fortement soupçonnés et
l.es dégâts sont estimés à dix mille pourraient bien être lynchés si les 

francs. . soupçons se confirment. Duns to is
En sortant de la cathédrale apiès [e8 ca8j aucune arrestation îTavuit 

avoir accompli son crime, 1 individu encore été opérée aux derniers avis 
• nommé Méru, ouv.’iîr menuisier à mais l’enq> ête se pour.-uivait acti* 

Tours,a rencontré le curé auquel il veinent. Originaire d’L lande. Far 
a dit : mer appartenait, difon, à une fa-

— Allez donc vo r votre autel; je mule at?ee s non riche. S-s pa-
l’ai mis dans un joli état. rents lui avaient donné une bonne

Ce misérable est marié à une éducatio-'. Mais le jeune Farmer
femme pieuse et son fil= est élevé s’etait épris d’une sei vante de la
gratuitement chez les fières des maison et s-s parents, n’uyant pus 
écoles chrétiennes. voulu lui permettre de l’épouse, il

C’est un anarchiste dangereux. 11 était venu s’établir en Amérique où 
a été immédiatem nt arrête. il a amassé une certaine fortune.

Le défunt vivait en ermite et pas* 
sait pour avoir chez lui des sommes 
conaideiabl s.

BLOC Itl’NNCl.l,

LES IIS s JESUITES Cotte nouvelle maison autrefois 
occupée par la pharmacie Daeier, 
a été complèlenient renouvelée et 
divisée pour un hôtel de première 
classe. De grandes chambres bien 
aérées sont à la disposition du pu
blic.

K] Kl*H

Ikiiit» I» 4’lmnibr«‘ «h1* Commiiiiv».

Biere et PorterOTTAWA, M.4K8 1880

D’OKEEFE

Bureau de Poste d’Ottawa. l/i magnifique buvette de l’hôtel 
est fournie de buissons et liqueurs et 
cigares de premier choix.

t*mx Embouteillé purit fi cem#
E. J. FAULKNER— fc.N VI5NTE CHKZ —vre mou>s 

a reçu une antre grave b . ssure à 
la :ê e ; deux matelots ont eu l’uu 

pi^d casré. Vautra trois cô 
foncées U.i les a laissés à l’hôpital 
de Saigon. Le second, M. Blanc, 
a été aussi grièvement blessé à la 
tête par la chute de la boiserie d s 
lent-s. Un autre officier a failli 
être as pli y 
toute sor'e.

A un moment donné l’inquiétude 
étaii grande painn l’état major, car 
la situation semblait désespérée. 
Cependan1 chacun a fait son devoir 
et l’on peut dire que lVquipag-* en 
ci.tier s est vaillamment 
C’est sans doute 
gique des marins du Natal qui a 
soutenu et encouragé ks passagers, 
auxquels a patience et lr courage 
n’ont p s fait < èfaot.
Une acca mie survint enfin, après 

trente-six heures de sonflrances et 
d’ai gois-<s.

Le Natal a été réparé à S ïgon et 
à Singapore et, bien qu’il ail été ré
tamé d** sepi jours par les évène
ments que nous veno'-s de décrire, 
il cm a rattrapé cinq dans le trajet 
de S ngapurc à Marseille.

Arriver ri départ de* malle*. P. C. GUILLAUME l»H Kl K » Al.llOl'MK.
SEUL AGENT - Pour Ottawa»!^ null.

, 3 mJohnson House
517 RITE SUSSEX 517

! Fermeture ■ Arrivée. ^ t if*‘.MALLES

Nouveau ni tgasm île • liaus 

— sures ---------

OTTAWA.Ouent — Toronto, Ha- * m r ji r
mllton, etc ...... 1080..,. 9Ouest-Bell e”l lie,7 00 .... 7
Br >cl<vil.j. eto........  1080 .... 7

Ouest—Manitoba T. i |
tlu N. Ouest ....... .. •. *i«

Ou'-s — Toronto. Pe-| I
tei 1 oro,eto............  1030|..... 9 Si

Est—Moutr^al, etc---- 8 ■*’ 3 80 7 0»

6 A) W. O. McKAY
W. J. ELLABD de Vins, Liqueurs, Glgi 

■s ; aus i propriétaire deJ invite le public à venir me Caire une ! 
visit1* Ju ti- iis uii-si plusieurH homnn h ; 
pour ouvrages rte pratiques—satisfaction j 
garai,tie.

xié sous les débris d-j .... Fabricant de charrues et forgeron L’HOTEL RICHELIEU
de tout itenre es 
le pliin court df-lnl

! 10 RUE ST GEORGE. OTTAWA

Reparution*Est—Prov. Maritimes....... 3 %
E^t—Cornwall, M or- i

.... 1 20
(i. ULAÜDK,

Hue ÜailioUHie
Agents pour lus Commercants de Bols.

4441, 44N et ISO me NiiM«ei.
risburg, Lancaster, ^

Es» — Québec, Trois- 
Rlvltres, etc........ 7 00 3 30

Oue*t, Eiatx-Uni*......y 00 ■
New-York, m diri c'e .... 2 00 3 3 

do do .... j.. . . 7 (j!j

Prescott .......................
Ch. de fer St-L. et O—

Kemptville. North 
(lower, Metcalfe,etc 

Kars, Ken more 
.werrickville, Russell.

7 00 8 30

i;/1:l’att'tilde éner- La Grande et Seule Veritable Grande Ventei*S'8

IDIEim
2 Ou 110-J .... 

2 30 9 30 8 U>;
Lts emècatlons|da vendredi

Ch- de fer P/-c- Pem
broke, Arnnrior etc 

Ashton,Uantly, Carp, PELLETERIES DANS LA CITE D’OTTAWANouvelle Orléans, 22 jan—D ux 
nègres, les frères Isaiah et Ch irles 
Dent, ont ôté pendus dans la cour 
de la prison, de C inton(Louisian i. 
pour avoir assassiné, au mois de 
juillet dernier, un sieur Pra- torius 
qu’ils avaient attiré dans une em
buscade.

Les deux condamnés ont fait preu
ve d’une grande fermeté jusqu’au 
dernier moment ; sur l’échafaud, 
Isaiah, apiès s’être placé de lui 
même sur la trappe, a adressé quel
ques mots à ses amis, leur conseil* 
lant d’être toujours de bons citoy
ens et de ne pas faire comme lui. 
11 a ajouté que sa condamnation 
était juste et qu’il méritait une pu
nition pour le mai qu’il avait fait.

Charles a pris également la paro
le, approuvant tout ce que son frère 
avait dit, mais ajoutant qu'il était 
moins coupable qu’lsaiah,car il u’a- 
vait pas tiré sur M. Praetorius, 
mais avait simplement été témoin 
du crime. Quand la trappe s’est 
dérobée sous le irs pieds, Isaiah a 
eu a peine quelques convulsions et 
est mort au bout de trois minutes, 
tandis que Charles s’est longu meni 
débattu, et ce n’ett qu’au bout de 
douze minutes que son pouls a cessé 
de battre.

—A SfJohn (Louis ane), on a 
pendu un autre nègre,% le nomme 
James Holcombe, condamne à mort 
pour avoir tue une petite négress-, 
Daus la mâtiné-, Hoicombe s'eiait 

thol cisiue et avait

3 J, 51-Bri~tol, Clarendon,etc ' 1,1
.smiths Falls .... l a»
Matlawa etc. .... 9 3"
Ch- de ft-r Bac. — Ap

plet on, Ashton, Ürlii-
Ch. de 1er Can- At .— 

Alexandrie, / Ihol,
Laxgan, )• a man|_
Springs, etc - ‘r>

Bar diligence elIVj 
Corner^. Hint’bur^ h1 
FallowCeid, etc...... ... 2 IX»

..Je eîoôS
H::::

'Lwt kcandale* de Ptltsbiir*

Pittsburg, 23 jan -On sait à quels 
scandaleux résultats a abouti, en 
Cette ville, une loi relativement ré
cente el tend mt à lestreindie le 
nombre de débits de boissons dans 
celte ville,sinon-même à les suppri
mer complètement, en élevant le 
prix de la licence à une somme ex
orbitante. Les débits de boissons 
patentes ont diminué de OU o/o : 
mais il s’est fundé aus-ilôt, 
tous les quartiers es plus populeux 
de la vJle
clandestins, et i’ivroguei ie, que l'on 
voulait réprimer, n’a fait que s’en 
accroître.

Les foiictionuaires, magistrats et 
ag- nta de police chargés de fa r exé 
cuter la nouvelle loi, loin de fermer 
les débits clandestins et de poursui
vre leurs proprietaires, en ont profi
té pour se livrer à un chantage 
éhonté en se faismt payer par les 
délinquants pour leur assurer i’im- 
punite. L’un des aldeimen, pour- 
suiv s our avoir extorqué ainsi de 
l’argent à divers propriétaires de 
cab.irels illéga îx, M. Putter, vient 
(le pa-ser eu jugement avec un cons
table. son compl ce, nommé Elijan 
yliepüerd. M Potier était un des poli 
liciens -es p ui mil icnti de la vil e 
et il a été pendant plusieurs années 
adjoint au maire. Il n’ u a pas 
moins été convaincu de < hantage et 
d’OcCioquerie et condamne à un an 

• i et oeuf mois de prison e à 1500 d’a*
‘ \ mande. I.e c ostable, de son côte, 

a été cou ’aimiê à dix huit mois de 
prison et I30U d’ameude,

Une 
«era of!

L’hiver n 
montre

est maintenant arrive et 
: qu 'il veut i enter. Comme le fameux 
ty, il nous frap|»e lorsque nous *om- 

me* it terre et ne nous donne patfu.tr ploy.
Il voua prend à la gorge et voua I»i ie t le*

Les jjluiea et ouragan» de janvier 
luutéee et liori'-e reprend ae» droits.
r se prémunir contre les atta-iuea, le ta oie, Bleu royal, 

mieux eat .te ae bien couvrir de pelleteur,. ouvertes de toboga», bleu marin.
Pendant le temps doux noua avions lionte ouvertes de to a.gar. -........ ..
d offrir noa pelleteriea à aucun prix. Mai* ( -"vertea de U. x.gan
nous alloua aujourd’hui mettre de .-té cette. 1 "«vertes de U.bogun, rouges
fausse modestie et aborder la question de ( ouvertes ^tolfogan. grises
front de façon à satisfaire le public qui liKYrMJA, («KAxiAM à.
nous demande des vêlements er. pelleterie. Couverte* gnaes canadiennes #1,

...! Nous offrirons maintenant notre liel asaor P*!™- .. m ,
liment ile manteaüx er. pelleterie, jx-lêrinea Couvertes grises car.arlient.es fl,75 la 

** et Ixtas, casques et manchons, capots pour J'a"'"•
.... i hommes dans les différentes qualités et a ’-ouv< 

des prix qui commanderont une vente iininc

L’histoire i ous apprend que dans Je* 
temps anciens nos pères se couvraient de 
peaux de Ix-tss ; que le coton et la toile 
étaient inconnus, et que les ganta de K id a 
24 boutons de même que les ( 'rit.olir.es n’é
taient pas encore inventés ; que nos grands- 
pères et giands mères vivaient jusqu a 
ans. Maie quels changements le* d<-r 
siècles ne nous ont-ils pas apportés! Qm-Ile 
en est la cause ? La simple raison est que 
nous ne nous habillons pas assez chaudement-

Serviettes à verres 
Serviettes 
Serviette, 

dessous de la valeur.

ligne spéciale de cou Ver tewgrise» fines 
èrte à $2.25 la paire.

BHYKON, <, RA II AM & CO.

asdo

s Iurqueset 
s de cuisine à des prix bien au-

3 «u 8 00 1 20 Couvertes à < hr val 
fan. vertes à cheval pi 
Couvertures de cheval doublées 

Couvertures de cheval pas doublées 
BRYSON, ORA HAM & CO.

pour lits h 75 cts et plus, 
pour lits a 75 cts et plus 

i»r lits k 75 cts et plus. 
, CRA H AM & CO.

BRYSON, CRA HAM A CO.Couvertes a Chevaux Couvertes île totmgan avec bords de fat.
"°Pou

4 ¥> 8 00 2 ou « 00 
4 46 S 00 Z UO .... 
4 45» », .... ....A y rn«r. B»rd y.ete ; 

Q,uyor.,TC-treauv lie. 
tia ineau, .. ie Jouis,

a Kiv- r i ésert ...... I8 '0
Bdllng’s Bridie......... 10 0
C. a'iilngs’ et H- rd

mans’ Bridges.........I'M)
Rocheslervllle, etc- l'W Orléans et I-obiIlard. I'/JO
Arch villa.................... 19 80
Aleri vale—lundi, mer- 

c edi et vendredi 
Malles Angl lse*--vin! 

N.Y., lunoi, et l-udi.' -.
Via Halifax, jeudi.........

doLsac supp.éin.......

, brunes. Kdredons ouates 
Kd redons ouaté* 
Kdredo

Nous vendrons à de grandes réducti 
la balance de notre stock de couvertes à 
vaux. Nous voulons liquider.

NATIONAL MFC. CO.,
160 Rue Sparks.

if»1
lis ouatés poi

BRYSON.CO.
75 la, une foule de cabarets lOÜU

K*»i
Couvreplerls blancs piqués à 75 
Couvrepicds blancs piqués à 05 
Couvrepieds blancs piqués à 
Couvrepicds blancs piqués 
Couvrepieds blancs piqués 
Couvrepieds blancs piqués à 1.75 cents 

BRYSON, CRAHAM & CO.

10 cents 
à 1.25 cents 
à 1.50 vente

•ous le plus grand et 
t de RAQUETTES d

le meilleur 
e la ville.

Noue av 
assortirnen 
Prix spéciaux pour une grande quantité. 

NATIONAL MFC. CO.,
160 Rue Sparks, 
i de saison.

Baial* Brevet#* pour Tapie
Nous avons un très beau choix de balais 

brevetés pour tapis que nous vendons à $1,75 
NATIONAL MFC. CO.,

160 Rue Sparks.

grises canadiennes $1,75 la paire. 
BRYSON, CRAHAM & CO.

( 'ouvertes griw*s canadiennes $2.25 la paire 
Couvertes grises canadiennes $2.25 la paire 
Couvertes grises canadiennes $2 25 la pairs 

BRYSON, CRAHAM & CO
Couvrepieds anglais

de $1.25 i $2.00 
Couvrepieds blancs avec ln.nl

de $1.25 et plus.x 
Couvrepieds avec bord en coulei

Mtysô.V,’ ""

Les t-oboganb sont auss avec bords'de fantaisie 

s en coulei r
Lee lettres destinée* A l’enregistre ne-.t doi 

vent ètr.- mises h la j ostea 15 minutes .avant la 
clôture de* malles |.rcvO 'entes.

He rendu Bure* .de 8 u. m. O*- m. 
Mandats sur le peste et la (<o*te et.ia Banque 

d'kporknes. de V a. m à 4 u. m.J. e-OUiS, Maltr^de Poste 
Bureau de Poste d’Ottawa,

Janvier 1WU.

Couvertes grises canadiennes $2.75 la paire 
Couvertes grises canadiennes $2.75 la paire 
( Couvertes grises canadiennes $2.75 la paire 

BRYSON, CRAHAM à. CO
ir de $1.25

CRAHAM k CO.Couvertes grises extra fines $3.00 la paire 
Couvertes grises extra fines $3.00 la paire 
Couvertes grises extra fines $3.00 la paire 

BRYSON, CRAHAM k CO.
ises fines

Lee couvrepieds brevetés de Waldeck avee 
n jx.ur $2.25.

{Couvrepieds blancs 
grandeurs, qualités et 

Couvrepieds pour lie 
deurs et espèces.

BRYSON, CRAHAM A CO.

fini de sati
PEIXTFRE8 A l.*HITI.E

Nous avons 56 peintures que 
drons à des prix sans précédent,

avons besoin d'espace pour d’autres 
liaudises.

Que dite» vous d’un /éritable tableau à 
l'huile avec cadre pour $1,00. Cela ne 
frappe-til pas l’acheteur économique?

Nous portons des vêtements trop légers pourt
ce climat polaire. Qu'y a il de plus confer-' Une ligne spéciale de couverU* gri ----
table qu’un capot de |>elIcteric en hiver. sera offerte à $2.25 la paire.
Surtout lorsqu'on peut acheter cet article a Une ligne spéciale de couvertes grises fine* 
très lias prix peur argent comptant. se. a offerte, à $2.25 la paire

Marsella de toutes 

(ceux de toutes vran-
ATTENTION !noue ven- 

pareeque
FITZPATRICK ET HABKIN
se lonl un pial ir .le remercier le public 
pour l’encouragement qui leur a élé donné, 
it ils in itent de nouveau tout le monde à 
venir faire une visite à 1* ur magasin ; leurs 
marchandises sont du premier choix,

l

BRYSON GRAHAM & CO 146, 148, 150, 152 ET 154 
Eue SPAEKS, Ottawa,National Mis. Go.conveiu au ca 

reçu le baptême. Il a marché couj 
rageusement au supt lce, t -..t e 
protestant de sou innoi ence ; il ts. ,
mort sans souffrances appareille*.

FITZPATRICK!4 HARRIS
65erue WiUsm i

190 RUE SPARKS 160 « Pi ployez que )• {Fil ClappertOBt le^eeilhur

uT
V.

PnbHée par la fie., d’Imp. Rue Sussex.

LE CANADA
-e ■ pliiiimiiiiiiiiiui

OSCAR McDONELU, Directeur de la Redaction.
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«ARCHE

ANGER, de 
INRES

SELL _

•les, d’Ottawa 
a bonne qua

mt Ciidiptaiil

BELL

. rue Sparks)

Voitures
Ej"E3

ILLE

lu poste d’affaires e 
mt Voitures Légère», 

mus avons puisé 
arAntir e'-t ère satis 
notre direction ; tea

s mettonsme qus
Pr'x

STEWART

frine
ralgies 
. €moutte
ÎS en général.
'TE
iould Voltaire
rTEA NELSON

ure concernent

rsomi^ qui retire rég't 
lu bureau ee poeto’ 

de jouma* 
d’un aut i

non, que 
i ou/è celui

rsonne qui renvoie un 
>ycr tous les arrrèagcs 
onuem

é. Dans 
en outre 
i moment du paii 
le journal du b

eut, autrement 
lui envoyer jus- 

cas Tabou

inné peut être pour 
it dans le district ou le 
•s même qu’il demeu 
le lieues de cet endroit^ 
maux ont décidé que 

du bureau rie 
et de leis- 
l’ancienne 

e présomption et une 
ntention ae rande.

résidence
oumaux
S'

ia

18 CKNTUAL8
i SUSSEX
k. Habite d’hommes et 
teints réparée et reir ie 
nos, de table, ri leaux 
e rideaux, etc-, nettoyée 
lion. Plumes d’autru- 
'espèce prod ite, net-

•un procédé chimique, 
de notre main-d’œuvre, 
) On va chercher et 
b par toute la ville 
gnets 2 cents chacun.
ŒTOTT, Prop.
devant la rue York, 
au No 160, rue Main

nd Assortiment
DE-----

-loges et Bÿou- 
le cite, et une 
le Joncs en Or 
James a $2,00, 
at a 25 cents.

Marchandises 
i chiffres, 
est sollicitée.
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CISTES PROFESSIONNELLESIMPERIAL
WAREHOUSE

Président. Hon. L. P. Pelletier.
Présidents de district—Montréal 

sénateur Belleroae ; vice-président*, hon H. 
Archambault et M. H. J. Clorau. Québec 
président, col. Amyot, M. P.; vice-prési
dents, J. A ljmgloia|et A. RobiUille. Trois- 
Rivières : président, M. I/egris, M. P- P- : 
vice présidents, C. Pagé et O. Dorral.

Secrétaire, M. L. A. Lefebvre ; trésorier, 
M. Tréfilé Bastien.

A NOTEJUSTELE CA.JSTA.EA. J. W. W. WARD.
AVOCAT ETC.

LA VENTE
LA VENTEJEUDI 23 JANVIER 1890 i LA VENTEL'ancienne et la maison originale

de feu P. C. AUCLAIRM. S. E. Dawson, do la maison 
bien connue Dawson Brothers, 
Montréal, publie dans le Week de 
Toronto du 17 de ce mois un article 
fortement pensé, qui commence par 
ces mots : “ La minorité protes
tante de la province de Québec doit 
se trouver bien malheureuse eu 
entendant un si 
ses co-robgion 
Etats l.nis s’apitoyer sur son sort. 
11 n’y a r.en d’agréable à se voir 
l’objet de tant de sollicitude. De 
plus, il est trop tard pour verser 
des larmes. La doctrine dite des 
“droits d’Etat” a été invoquée avec 
tant de persistance dans les autres 
provinces, surtout au Nouveau- 
Brunswick et dans Ontario, qu’il 

devenu impossible de nier 
Canadiens-français de la pro- 

; j de Québec le droit d’exercer 
pouvoirs une les majorités pro

testantes dos autres provinces ont 
successivement proclaméscliez elles. 
C’eut été, sans doute, trop présumer 
de nous que de croire que, pont 
notre considération (nous les pro
testants de la province de Québec 
les autres provinces se modéreraient 
dans leur ardeur à prôner les droits 
d’Etat en question. Les avocats de 
celte cause ont su habilement faire 
dire à la constitution fédérale des 
ehosesquLn’ètaienlpasdans lapensee 
des fondateurs de la confédération. 
C 8 opinions sont toutes dans le 
sens de ce que l’on nomme 1 auto 
nomie des provinces ; alors quelle 
ressource ce principe olfre-t il pu 
que les gens du dehors prêtent aide 
et protection aux protestants de la 
province de Québec ? - en supposant 
le cas où nous serions aussi mal 
situés que l’on veut bien le dire.

“ La majorité protestante de 
Québec a henii affirmer qu’elle ne 
voit pasenquoi consistesoninfortune 
sauf qu’elle est en minorité, comme 
tou testes minorités, elle est prise en 
" itié par des esprits supérieurs qui 

îi disent qu’elle ne comprend pas 
sa propre objection. De sorte qu il 
nous faut nous plaindre entre nous 
de ce que nous ne sommes pas assez 
malheureux pour contenter nos 
voisins.

“ Car, après tout, en réalité, la 
jui résident 
la province

■-----  UUR1AU -

31 SCOniSfl ONTARIO CHAMBERS Otü»ECHOS Dü JOUR
98 & 100 RUE SPARKS, OTTAWA

Vente a Sacrifice

CHEZ LA ROSE & Cie.
CHEZ LA ROSE A Ci*.

CHEZ LA ROSE t tic.

LUSSIER &ROUTHIER,M. Mercier no propose de mieux indem
niser les jurée.

Mgr C. A. !/égaré est dangereusement 
malade à Québec.

M. Grenier, maire de Montréal, fait par
tie du Conseil de cette ville depuis 1857.

On est toujours bien con
tent de voir nos ANCIEN
NES PRATIQUES et tou
tes les NOUVELLES qui 
VEULENT NOUS VISI
TER peu vent être certaines 
qu’elles seront servies 
par LE PASSE. Le stock com
me de coutume est le plus con
sidérable et le mieux choisi 
d’utt vwa, venez examiner nos 
marchandises et nos prix, et 
jugez par vous-mêne avant 
d acheter ailleurs.

NOS TAILLEURS sont 
les meilleurs et notre coupe et 
notre ouvrage soi.t garantis.

Une visite est sollicitée.

î k rtxiKVt A vocal*. Notaire, rie.

Bureau — 569 Rue Sussex
(Coin de la Rue Rideau, Ottawa, Ont.) 
Argent àprêter avec avantage spécial à 

l’emprunteur.
A. E. LUSSIER, B. A.

Les journaux ministériels de Quél>ec en 
sont rendus à reprocher à 1 honorable M. 
'l’ailion d'avoi*" de l’esprit.

•1
A nid nombre de 

mures d’Ontario et des
gr; DENous ne leui

AU PRIX COUTANT
AU PRIX COUTANT

AU PRIX COUTANT

toutefois nous f* NOUVEAUTES
Pour 2 Semaines Seulement

renvoyons pas la balle
rous remarquer à notre confrère M. Rémi 
Tremblay que s’il n'est pas permis d'être 
chef de parti et (le cultiver le jeu de mot, il 
a mauvaise mine lui-même à rédiger la 
Patrie, journal assez guindé, après avoir 
mis au jour Partant pour la Scierie.

1 M. J. ROUTH1ER

II comme M. J. GORMAN, LL.B.,
(Successeur de L. A. Olivier)

Avocat Solliciteur, Notaire, Etc,
—BUREAU—

Coin dee Knee Bldeen et Ni

Sherbrooke, ville anglaise, a élu quatr e 
Canadiens-français échevins. C'est un pied 
de nez pour Ottawa. JUSQU'AU JOUR DK L AN

JUSQU'AU JOUR DE L AN
JUSQU'AU JOUR DE L'AN

W
On dit qu’avant dejtnourir, le sénateur 

Trudel s’est réconcilié avec M. L. H. Pré 
chelte, le < yprien d'autrefois.

Tous les irembresdu gouvernement d'On
tario, à l'exce^uon des honorables MM. 
Mowat et llardy, sont malades de la grippe.

L'Union de St Hyacinthe ferait mieux de 
reproduire loyalement nos articles et de 
cesser ,de préjuger son public sur notre
compte.

M. Tardivel appuie M. Mercier, mais ne 
trouve rien de lxm dans soit programme 
parlementaire.

La logique se meurt.

COU OTTAWA, Out.
est ECHOS PARLEMENTAIRES ■ARGENT A PRETER

O & BELCOURT & MacCRAKEMLAROSE(XLe Sénat s’est ajourné, hier, jusqu’à 
mardi 4 février.

Avocate, Procureurs, Notaire*, Etc,
ONTARIO ET QUEBEC

Scolish Ontario Chambers, Ottawa, Ont.
K CIE,

101 RUE RIDEAU 101
WUn caucus des députés ministériels 'aura 

lieu demain matin. od O’GARA MacTAVISH & WY LD
AVOCATS. SOLLICITEUhd, NOTAIRES.

Bloc Hay, me Spark Ottawa, Or.
PRES DE L'HOTEL RUSSELL

MAtmw O'Gasa, V. C. D B. MacTavisw Wm.XVvl

PC;

W. H. MARTIN O <1 OTTAWA»Izcs députés du Nord Ouest vont donner 
un banquet prochainement. < HLa réunion annuelle des membr es de la 

lieu samedi après-midi.
MARCHAND-TAILLEUR

—Successeurs de P. C. AUCLAIR,—
133 RUE SPARKS 133

OTTAW .A."

Walker, Mcuan & Manchet.
AVOCATa

Avoués, Solliciteurs, Agent* Parles» e*. 
taire*, Notaires, etc, etc.

No. 34£ Kue Elgin, Ottinw
(IN FACB DD BUS8KLL)

W.H.Walker. D. L.McLean. C.A.B.ancne*

<1mpresse aura P Hotel - RiendeauM. Ledieu. beau-frère du ministre nati
onal Duhamel, a réussi à vendre au gouver 

de Québec 1,500 exemplaires de

Il y a eu grand dîner, hier soir, chez 
l’honorable C. H. Tapper, ministre de lu 
Marine et des Pêcheries.

Tenu sur le plan Européen et Américain.< ►j 64 HUE ST GABRIEL. MONTREALnement
sesJCh> oui que s. Vive 1 o family compact !

Les Armours, de Chicago, ont fuit en IHnW 
des affaires jxmf GO millions,employé 0,0000 
personnes et fait mettre en salaison 1,200,* 
000 porcs, 600,000 hétes à corne et 250,000

<3
r tout leCet hôte! offre au public voyageu 

confort iléstrahle. La table est toujours abon
damment servie des prémisses de la saison, 
préparée parties cuisiniers françai-t de premier 
ordre. Repas ft toute heure.

On trouvera coustamme t A cet ét 
ment di première class . des vins, et liqueurs 
cigares de choix. JOSE P U REIND^aJL.^

Le Citizen de ce matin dit[ que M. La- 

afin d’être compris de toute la deputation-
rai» dû parler en anglais, hier soir,

PCATJ H ■ ■!, i - GEO. McLAURIN, L.L.B.
AVOCAT, Etc.

Bureau : 19 rue Elgin, Ottawa
WPour l’avantage des députés fédéraux, un 

train du Pacifique partira d’Ottawa tous les 
vendredis soirs à 10 h. 45, et de Montréal le 
dimanche à 8 h. 40 du soir peur Ottawa.

moutons.

Quand les dépêches étaient favorables au 
gouvernement Blair, avant-hier, 1 Electeur 
s’est empressé de le donner comme libéral, 
niais on peut prophétiser 
que le confrère mettra du bleu dans son 
rouge quand M. Blair sera battu en Cham
bre.

Z 0-4

Lion d'Or! S FAITES FAIKfc VOS J. P. FISHERM PHOTOGRAPHIESgrand mérite Avocat, Solliciteur, Etc,
Aient ponr la Cour Suprême, le Parlement 

les Départements Publics.
Soolllwh Ontario Chambers, Ottawa, O

M.|Amyot doit demander, mercredi pro
chain, si le gouvernement a appris l'exis 
tance de la lettre adressée par Monseigneur 
Grandi» à des personnes haut placées dans 
province de Quéliec.

Après l'ajournement de la chambre, la 
députation du conseil de ville et des commis
saire du havre de
devant le gouvernement les plans des 
liorationsque laville se proposait de faire 
au pert de Montréal, et dit que si ces plans 
étaient approuvés la députation aurait d’au
tres demandes à faire 

Sir John a répondu à la députation que sa 
demande serait prise en considération.

> h ------EN-------

COSTUMES D’HIVER
aff MoI/KOD,C. H., Avocat,Cours Fédérales 
1“ eldeU.uébec, 188 rue Wellington,OttawaNous souhaitons 

a tous nos clients 
les compliments <le 
la nouvelle année 
et en meme temps 
désirons faire sa
voir au publie que 
nous vendrons pen
dant trente jours au 
prix coûtant notre 
immense stock de 
Marchandises (l’E
tape.

Achetez mainte
nant.

Comme tons les grau ls hommes, M. Mer 
ciers des encenseurs bien gauches. L'un d eux 
établit entre lui et le ministre Hongrois, 
Taafe, un parallèle oit il est dit comme mot 
de la fin que toits deux parti nt moustache. 
Et le toupot ?

M. Tardivel est très sceptique à 1 égard 
des excédants que M. Shelryn annonce ; 
mais tant de scepticisme n'a pas empêché 

télégramme de Rimouski. Entre la foi 
et les œuvres, il y a place pour la conduite 
incompréhensible du futur directeur de 
T Etendant.

Pour 2 Semaines Seulement
Vente a Sacrifice

Scènes appropriées. Tout 
de première classe

AU STUDIO DE

TAYLOR McVEaIY
AVOCAT, MILLICITKCR, ETCplupart d entre 

depuis longtemps dans 
de Québec ne trouvent nullement 
leur situation désagréable. 1/Anglo- 
Saxon se forme aisément des idées 
fixes, à moins qu’il ait eu dès son 
jeune fige dus rapports avec les 
autres races et avec d’autres reli-

préaentéMontréal a DE — BUREAU : —
Seotllnh Ontario l'hambcrw, Ottawa,PITTAWAY & JARVISNOUVEAUTES

STtWART, CHRYSLtR & GuDFRtY117 KUE SPAKK8A
AVOCATS, SOLLICITEURS 

Agente pour la Cour Supreme et le ParlementIMPERIAL
WAREHOUSE

Téléphone 381gouvorn.tment.

Chambres Union, 14 me Metcalfe, Ottawa, Ont,gions que la sienne. Il résulte de 
là que le Canadien-français et le 
catholique imaginés par nos amis 
du dehors, ne ressemblent pas du 
tout au catholique et au Canadien- 
français avec lequel nous vivons. 
Un anglais peut vivre heureux et 
tranquille durauLtouto son existence 

milieu du Canada français. Per- 
déposera de Tracts reli- 

ni n’en don-

G20RGE UOX McLxod Stkwa F. H ChryslmJRJ.
LA DERNIERE SENSATION LITHOGRAPHE, GRAVEUR,

iCLICHEUR et MEDAILLEUR
85 RVE METt'ALFK

Godfrey

L’impôt scolaire qui pèse sur les munici
palités de Quéliec et di nt on propose 1 abo
lition représente JUKI,000 par année. Le 
Mail dit que ce dégrèvement ne ferait que 
changer le mode «le l'impôt sans le faire dis- 
paraitre. Il y a là tout un thème d'études 
et de distinctions très sérieuses*.

“ J’ai vu dit,un Américain distingué, plus 
de misère, de malpropreté, de vice, de dé
gradation humaine, juvénile et adulte, dans 
une demi-heure,(à Londres que dans plus
ieurs semaines à Paris.

“ Si les choses continuent comme elles 
vont aujourd'hui, la belle ville de la Seine 
contiendra la population la plus cultiver 
et la mieux élever que le monde ait jamais

VALIN A CODEIl y a quinze jours, 
île certaines dépêchés

Toronto, 2:i jau orr vWa, f)vr<
98 & 100 RUE SPARKS, OTTAWA

GANV Ut

Avocale, Solliciteur*. Eté.;
BLOC EOAîf, RUE SPARKS

vis-à-vi/l’Hôtel Russell.

'Is ni pi re
américaines accusaient presque directement 
le Mail d’avoir conspiré contre le Canada en 
envoyant un de ses vé< lac tous à W ashing 

• la mission de calomnier le Canada

MJPLVUVt JULIEN A CIE 
Plombiers, Poseurs d’Aopareils à Gai 

à l'Eau Chaude et à la Vapeur
(basse et haute pression).

sonno no
g eux sur son perron 
liera à ses enfants. Il pont être on 
excellent terme avec lo curé cl même 
entrer dans son intimité ; et si le 
curé pense que sou hôte n'est pas 
tout à fait dans le chemin du ciel, 
il aura bien soin de ne lui en parler

Bradley A Snow

Bemede de Finnston avei
et fournir les moyens de l'annexer brntah- 

Aujourd’hui VE pire donne le ré-
AVOC A TH, ROLLJCITI UH-S POUR LA 

SUPREME, NOTAIRES, Etc.
T. Show.

Argent ft prêter ft 6 p. c. avec privilège de 
rembourser en aucun tempe.

R. A. Bkadlky.

nultat (l’une enquête qu il' a tait faire a titre 
privé et |K>rte l’accusation directement, <li. 
saut que le redàcteuv en chef du Mail, M. 
Faner, avait supplié le comité dn Sénat 
chargé d’établir .les relations commerciales, 
entre le Canada et les F,. C., de refuser

Tous les ouvrages sont exécutés sous 
notre direction.

Les ordres sont remplis avec prompt! 1 
tu de.

JULIEN A GIE,
406 rue Sussex.

vtfto&nORROlDESmlP0I1R les liE- GEJNDRY & POWELLjamais—par délicatesse. A Mont
réal, règne la plus abso'ue liberté 
de discussion pour les protestants. 
Nous sommes libres d’exprimer, si 

le voulons, autant de choses 
blessantes que si nous étions à 
Toronto - ce qui est beaucoup dire. 
Cette tolérance a reçu, l’an dernier, 
un compliment bien remarquable, 
lorsque l’Alliance Kvangélique s’est 
assemblée à Montreal pour exposer 
(jun l* les dogmes de l’église de 
Home sont une source de périls 
religieux sociaux etc.” L’un des 
pasteurs de Toronto lelicita les 
membres de la réunion de ce qu'ils 
avaient pu discuter en paix, tout 
comme chez eux.”
. Cet article est, à lui seul, une 
réponse à toutes les aberrations de 
la presse et des hustings sur ces 
sujets brûlants. Nous continuerons 
à le mettre sous les yeux de nos 
lecteurs.

B. I. McMorran Avocate, Solliciteurs, Etc.
Agents pour la Cou» Suprême it lis 

DÉPARTEMENTS.

Mftr<|U« <1* l'.imnœrrc

misOublient
Pour les hémorroïdes internes ou externes. 
La guérison ne manque ja 
duire après quelques applications

NU I* F ONI TO IK F PI N U 8-Four 
bémorroïd-.h av c ec lulemeni interne de 
sang. Remède et préventif sûrs.

x ingrétiei.is de ce re
pu re du Fin blanc du

CHARROIStout Traité de Réciprocité “ vu (pie ce re
fus hâterait l’annexion. ” G« comité, d’a
près l’enquête de VEmpire, aurait pris p<»ur 
motto Annexation or Xuthing !

Plusieurs membres du comité ont,parait-il, 
sous main de M-

Bureau : 25 nie Sparts en face île f Hotel Russel508 et 510 Rue SUSSEXi mais de seP. S. Pour argent comptant seulement A FOURNAISE “ Eg*,” “Nut,” “Stove.”
est lo m ùlleur charbon mou Américain 

Charbon Extra fin et doublement tamiser, 
ve:.ant d- s mines de Newcastle.

F. C. PowelLLe Star laisse croire qu’un certain nombre 
d’actionnaires de Y Etendard seraient dis 

offrir la direction de ce journal à

Arthur W. Guuury.

F. F. LEMI^ÜX
itcnr, etc, Agent pour la Cotti 
Pari ment et les Départe- 
menis ublics

Bureau : 744 Riteürarks, Ottawa

MEDAILLE D'OR, PARI8, 187R. 

W. BAKER & CO.’S
posés à 
M. Tardivel, de la Vfntê.

admis les agissements en
Farrar.

Avocat Sol ici 
Suprême, leGEO. F. THOMPSONUne at’itre rumeur tend à laisser croire 

que l’hon. M. Duhamel deviendra le proprié
taire de Y Etendard et fera servir son nou
veau journal le National comme édition 
hebdomadaire du premier.

Notes i>e la redaction 
j attendrons les développements de 
affaire très grave et très délicate ,Breatet Coco? IJn des principau 

mède est la gomme

Mis en boites séparées.
avant de nous prom

27. rue S|i»rksu
w Est absolument pur, et 

c’eut soluble.
Pas de CM mi que» J. T. JULIEN

Cour de polir»

Euphémie Pelletier et M. Parisien tenant 
maisen de reputation douteuse, ej 

Minnie et Marie Boucher, domiciliée* dans 
cette maison, sont remises à jeudi prochain 
pour leur procès.

Johu Haley et Michael Holden ivres, 82, 
chacun
troublant les réunions des Salutistes $5 
d'amende et $2 de frais.

273 RUE ST PATRICEN. LANDRY
v«m)w-rool, en *i «urre; c e«t iumI 
plu, irsuom^eeet'ml moini </* ** $mt

I I,1aui.nl nbnlrabl, pour la, malades

Sc vend chez tout le> Epiciers.
W. BAXES & CO., Dorchester. Mass.

En vente chez les Pharmacienssuccession ditticile et personne 
ne devrait l'accepter sans bénéfice d’inveu-

C’est VITP1ER, PEINTRE
DKCOKATt.UK,

TtPISlItR IT BLANCHISSEUR.
Plombier Sanitaire

POSFlit. ii’t PIKILS a iî7.— PREPARE PAR —M. Mercier, par la bouche du Lt-Gouver- 
neur, a fait constater que les levenus des 

terres de la couronne augmentent, mais dit
JEt à Eau C haude. Etc.

128 RIE RIDEAU, ITTAWA
PRIX MODERES

Tout ouvrage exéenté avt c soin et prompg 
titudeFinns Medical Co.et les frais, Patrick Connollyla Vérité ;

" Reste à savoir si cette augmentation, 
est normale. Sur ce point nous somme assez 
de l’avis du chef de l’oppoeition, qu’il fau
drait mettre nos forêts vu “ coupe réglée. 
Avec 1* système suivi depuis temps immé
morial, ne détruisons-nous nas, simplement, 

richesses forestières 1 Un l»ean matin, 
ouh vannés d’apprendre (
.ut bonnement mangé notre 

que nous n’avons plus de forêts à livrer a 
l’exploitation. 11 est j temps d’y penser sé
rieusement. ”

Mme LbTCIi, 435 rueWellingto.
Agence pour la vente des corsets juts 

Star Yatisi et autres genres.
Linge de corps confe;U ;nné sur commandeIsland HomeQuand donc le parti conservateur se dé- 

bnrvasscra-il de cette feuille multicolore 
qui a nom le Chronicle de Québec ?

Il est assez piquant que ce même Mail qui 
depuis deux ans met" notre loyauté en 
picion soit aujourd'hui accusé, avec force 
preuves à l’appui, d'avoir machiné en pays 
étranger le démembrement de l'empire bri
tannique, le rapt du Canada.

Ottawa. Ontario.
1>E€ES

Jeudi matin à l’àgede S3 ai.s et -i 
Marie Angélique Huot épouse .le feu 
l ampeau autrefois de Québec et 
V. R. E. Campeau Her, du 
venu de l’Intérieur.

Les funéiailles auront lieu à l'église du 
Sacré-Cœur (côte de sable) samedi le 25 
courant à U lièvres et le convoi funèbre lais

sa demeure No 101 rue Théodore à sj

Stock Farm,
Grosse lie, Wayne Ce., Mleh.

SAVAtiE A FARNUM, PaOPaurroM.

AVIS AUX SPORTS M OOLLI NS A.el0S5 mois 

re de Nouveaux Arrivages un assortiment complet d’articles de mode 
à 'rès bas piIx, 310 me Wellington, OtlnwaDHOTEL BISSONpie nous 

capital e du Re
noua set 
avons to Minister

JOHN KtKftlGA.M
PLOMBIER SANITAIRE 

Spécialement recommandé pour le pœag 
des appareils de chauffage.

No 106 Rue LYON, OTTAWA

À Moitié Chemin, Route d'Aylmer

Liqueurs, Vins et Cigars de lere. Qualité
'9 nov. 3 m.I Venant d’être reçu parla Steamers Oregon

------UNLe principal de l’Ecole Normale du New- 
Hampshire, envoyé en Europe pour y étu
dier le système des écoles publiq tes, 
naît que “ la France est de, lieaucoup au 
premier rang. ”

“ Ce qu'est la France en matière d’ins
truction, est,dit le rapport, simplement mer 

Les écoles publiques fraudai-

heures.

produire. -LOT IMMENSE-de Québec sont priés de re-
t

Il y a beaucoup trop d’avocats qui lie 
sont que des collecteurs, dit M. A. <Uo- 
henskey dans la Pairie : il faut empêcher 
que les collecteurs ne deviennenl des avo
cats. Il faut faire comprendre au public 

liberales et le

A Vendre à bon Marché
Portes el chassis, bois pré 

vi res peintes, huiles, pei taies, cuir .. 
•ournitures de chaussures ch- z

R. WOODLAND,
38 rue Besse-er, près du bassin du Canal

J. STKWAKTt|j ------DE- Xrpentour provincial et ingénieur civil, 
bureau audessus de la pharmacie M10 
Carthy, 284 rue WELLINGTON, OtUwa.

pare, mouluOX l>F.N.4 XI»F.
Une bonne servante canadienne-frauçaib* 

pouvant se rendre généralement utile. S a 
dresser au No 22. rue St André.

Peintures pour les Artistes
DE WINS0R|et|NEWT0N

; qu’entre les professions 
vulgaire il y a un» barrière que les habiles 
et les méritants seuls peuvent franchir.

veilleux
ses sont fort en avance sur les nôtres pour WALÛR McLRAN & DLAN.’UCr Patrocl. N*. SSS0 am\

-IMPORTED—»
Percheron Horses.

teut ce qui concerne les mathémathiqnes, 
toutes les branches (le l’enseignement scien
tifique, l’histoire, l’éducation morale ; et à 
l’égaiddu dessin, nous ne comptons pour

AVOCAT»: 
Solliciteur*, Procureurs, 

mental res. Notoires,
TROUVEE Aerewto^Parle

No. 34*. R0B ELGIN, UTTAWa 
(Devant le Russel.,.

Hier soir une robe (le cariole. La {lerson- 
1 "aura perdu pourra la réclamer en 

saut à ce Bureau en payant jles frais 
(le cette annonce.

Aussi parle Steamer Damare un asiort h 
ment complet de CHAS. DESJARDINSM. McCarthy a dit hier que si le mouve

ment equal-rightiste existait c’était dû au 
mouvement national, [eux déclamations 
échevelées de M. Mercier et aux articles 
susei imprudents qu’impudents de la Vérité. 
Il a lu cette feuille et cette lecture n'a pas 
eu l’effet de. nous faire du bien dans l'esprit 
des députés- anglais qui, nous l'espérons, 
sauront se rappeler que M. Tardivel n'est 
pas l'interprète de notre nationalité.

Les causes auxquelles M. McCarthy 
attribue le mouvement dont il est le chef 
sont précisément celles que nous donnions 
au grand scandale des nationaux. Que 
diront-ils maintenant ? Car c’est bien clair: 
pas de nationalisme pas d’équal rightisme ; 
pas de Mercier pas de McCarthy ; pas de 
Tardivel pas de Farrar.

Ceci a été la conséquence île cela

French and Americen stud books.
HOME

Cadres:
Marchand à commission, agent géné

ral iTinsurance sur U feut la vie 
et contre les accidents

ISLAND
Is beantMWIy situated at the 
In the Detroit River, ten miles below 
Is accessible by railroad and steamboat, 
not familiar with the location may call at city office

Addm S.T.G. Derok. Mick.

Peinture brillante d’As- 
pinal et Peintures 

pour Bains.

Avec une persistance sans doute veuve de 
malice et d’arrière pfrisée, la Patrie repro
duit chaque jour, très en évidence, les pa
roles prononcées naguère par M. Laurier et
que voici : é

J. S. JUDE BOUTHIBB, B. A. Se, 
ARCHITECTE ET INGENIEUR CIVIL .'Ci 

22 Rue Metcalfe, Ottawa.

: LA COMPAGNIE
i

COMPAGNIES UK PREMIERE CLASbeî—DE—

T IEEE IE CariUii remis au-delà de SWOflO 000
BUREAU ; 107 |RUE SPARKS 

en haut même porte que le Dr, C. S. Martin 
IWitiste,

WM. HOWE.«« Pour moi j’appartiens au parti libéral. 
Si c’est un tort d’être libéral, j’accepte qu'on 
mé le reproche ; si c'est un crime d’être li
béral, ce CRIME j'en suis coupable, 
moi, je ne demande qu’une chose, 
nous soyons jugés d’après 
J’aurais honte de nos princi]

Y fB IDE HTTTTTEE
pou, du (.'on* 
i échantillons

FERRONNERIES I B PROFESSEUR GAGNON donne U 
Li santé au moyen d'un REMEDE SAU- 
V GE et d’une découverte importante . oor 
la guérison de i» Csthaire. Tout le moud* 
sait qu’il n’y a pas u .« aeu e maladie Van* 
le mou 1e sa i qu’il y ait une racine ou un* 
b« rbe pour a gu( rit Paoruasua Oaexoa 
289 rue l>aihou*ÿi________________________

île thés des Ja
c’est que

Qualités No. 1 d 
go, d'Assam, de Hysoi 
choisis de thés supérieurs.

EN GROS ET EN DETAIL.

r et autres|. 6
principes, 

si nous n’o-
L’une des plus anciennes maisons commer 

c aies de la vallée de l’Ottawa et des mieux 
qi alifléet sous le rapport des bas prix de la 
localité des articles offerte en vente: LE CANADA”64sions pas les exprimer ; notre va 

(Irait pas nos efforts pour la faire triomp 
ai le meilleur moyen de la faire triomi 
était d’en cacher la nature. Le parti 
a été 25 ans dans l'opposition, qu’il y soit 
encore 25 ans, si le peuple n'est pas encore 
arrivé à accepter ses idées ; mais qu’il mar
che le front haut, bannières déployées, gà la 
face du pays. ”

66 Rue Rideau 66

Hunter Tea Company McDougall & Cuzner
.KmeltmeVe la iroeseCTarrlhre.

sas EDITION QUOTIDIENNE EST EN VENTE
JHEZ-----

BEAUVAIS et Cie.,
___ Ho. 103, Bue Bant, Ottawa.

: ? US MEILLEURS 
QUALITES DE CHABB08 T. J". SBA.TOJNT

■ Herligw ei MJeeilsr)
Marchand de M( ntres u Ur'etd'Argent,'Pwm 
doles, Anneaux et Bijoux de toute* sorte 

Tou* le* ouvrage* sont garanti*.
« a4tinstu[»a* wi

f - MAGASIN^—

Rlirst'SSEm DUKE» CHAUDIERE
13-11*^7*88.

T. G. Britain SnceesLeur de J. 
U. Browne à Cie 

Russell
M. LE DR. MCLAREN,

M Cdlci n HomCopnlh»
68 X4T7S OTTAWA

Parle le franfale»

F A 1 aaeemblée de* conservaieurs-nationaux 
tenue à Montréal, le* offiieier* euivant* enl 
été élus t
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1VKNDRK -47n bon 
“ de 3 eheveaux vapour 
de S ehevaux. S’adremüM 
•Mia

une chaudière 
bureau du C’a-

n.N I KWANtl 
U pour le connu roi do 
vvnetant. A va. tarée 
o uimenci rut mai 
eiaux. No teniez

U i 1k*u agent

partie» icra i ceux ,al 
* nl A ni • #>

Le a,:lai o compte 
Kl WN BROS.,

N. V

vi nageur 
K.np'oi

lu vrender jour. Ill 
eery men, Rochester

Qiirdlle «il'trie Vn IrA* Intvrea
Usant pami>lil4tl> Hiio I • ,.ign,| v.t
tul* : Irait4 sur Ài Surdité. Bruits dans la 
léle. Comment vous gu tir vnii-.-mAuiee 
et ohea vous. Port frame, tîcta. Adnatea • 
Or Nioholeon. 30. «t. John. Montreal.

PETITE GAZETTE
CHAMBRES à louer, au No 89, Rue 

^eser, avec ou sans i>ension.

N DEMANDE un jaune garçon pour por
ter le Canada à U Cote de Saine. S a-

drawer à ce bureau
0

A TENDRE—Vit piane neuf sortant de la 
fl manufacture Heintxinan. Conditions fasi- 
lee, s'adresser au bureau du ('.mada.

ON DEMANDE Vu jeune garçon pour 
U porter .e ( auaAa a Rochester vide. S'a
dresser au Bureau.

A VIRAUX MKRK 
/A ée Mme Winslow ' 
être employé quand les e 
dente. Il soulage immediateme 

" de ces pauvres netiri, .,r, 
sommeil naturel, paisible, eu taisant dispa 
relire la douleur, et les euties chérubins 
s'éveil ent aussi '• brillai).s et frais qu’ua 
bouton de rose." (> sirop est t rés-agréable 
au goût. Il apaise l'enfant, amollil ses gen 
cives, enlève toute douleur, fait disparaître 
les son fl ran ces intestinales eu réglant la di
gestion, et sst le meilleur i mole connno 
contre la diarrhée, soit qu'elle provienne de 
la dentition oa d’autres onuses. Vingt-"ini 

la bouteille. Ares von Han ce et de
le “ Sirop cal man t de M 
■e prenev

S-Le “Sirop Val 
levratt tournure 

| fout leurs 
nt les seul- 
nluisaiit ua

r;''7t me Wins- 
‘ucune autre présa.a-

UKNDEVR DEMANDE
T allaires dans le

Eniaanl de 
In depuis, 30 ans 

notre réputation et notre nmpomsibilit 
sont bien établies. Nous payons un salaire 

lépeuses dès lu début, si tout 
Mitiafaiaant.l'oe lnisoin d'exp« rience préa 
labié. Ecrivez pour nos conditions 

raies, avant d'outrer 
en engluement avec d'autres maisons || M 

Kbi rns.M'KM. Agences coiiimeiciiïlcs .le 
Bradstreet ou de Dunn, W muni «V 
bien connues des hommes d'ikjlairoH, 
que Standard, ( olborne, Ont;

CHASE BROTHERS COM PA N’V 
PEPIN fiKlMTK 

fournit ne - - Ontario’

l:i

qui emit très lils

FKrEONneïffl
I

RUE RIDEAU

1 VENDRE, 
fi échanger V

argent comj 
“ Prescott

iMièles de passage, 3 p<» les do oui 
les imitation de < heminé, 2 ri- 

1 à la Halle d'encan Maedo

en toile, 

se r voire

ger Un jxiele 
ti isieles de

i à l'Iiuile

Rideau.47

A. B. MACDONALD
I l «'ÉI.SEBS ■NCANTRI'R DBS HAM'S »■ I.A 

•ASILlyt’B.
Vente K eonimiMsion, meubles, effets de 

I maison, propriétés iimnobilières ete, etc. 
Satisfaction garantie dans tous Us cas.

xpérience Iw plu.
In ville.

r à la
ourtiers de 

lzi plus grande conlidence nlmrrvée dans 
toutes transactions.

Adresse, Bureau 47 rue Rideau.
Domicile 2ô3 rue Niclmlae.

MAISONS A VENDUE Sur les 
If I King, Daly, Stewart, I li. odore, Waller, 
Nichohu College Avenue, l.isgai, Couper, 
Cumlierland, Wilbrod, Neville, Alice, Ann, 
Elgin, Florence, Church, Ht Patrice, Mur
ray, Cobourg, Yoik, Oeorge, Rb lean, etc.

S’adresser à A. B. Macdonald.
Rideau

1 VENDRE. Deux col lag 
M Alice, Ville Centrale, A H. 
bureau le poste.

S'adresser a A. B. Maedun

I iniuiites "lu

aid,
47 I

Une boulange 
re classe, bonne résiilcix'e. 

blés etc, condiLions faciles.
S'adresser fi A. B. Macdonald* 

47 nie Rideau.

A VENERE de plein iè 
reluises, éla-

IV IR
H votre ini' 
adressez

Si vous désirez vendre put 
nage,d'une manière avant» 
is à A. B. Macdonalil.

age n ne

Encan le de sa Majesté,
47 rue Rideau

de billards, 
pool, « liaises, lin• 

‘lie île billards coni’
AjLN DRE Deux tailles 

îr table de

« A louer.
S'adresser à A. B. Macdonald,’ 

Kneanteur et agent il’immcnbles.
Rideau,

s, 1 
sali

47

â VIS. Si vous avez quelqu'objet k vendre 
H pour argent comptant ou a échangés lais
sez votre adresse chez A. B. Macdonald.

47 Rideau.

PIGEON

I
RUE RIDEAU

VOYEZ NOTRE VENTE

POUR LE MOIS

üÉHa
►> *v

AVIS RELATIFS AUX PASSEPORTS
Lee personnes qui ont licsoin de passepor ' 

du Oouvernement Canadien, doivent s'adree 
H< - retari 

mande de
at d’Etat, et 
la somme de

Ttemeni
accompag
quatre piastres, honoraire fixé pu 
vemeur en conseil.

O. POWELL,
Soua-Seci étaire d'Étal

n:

Ottawa 16 novembre 1889

ACHETEZ
Le Home Comfort

MACHINE A LAVER
Noua avons acheté ledr. it d- patente, d*) 
fameuse machine à aver, de Jo-eph 

s ma'i.t rant prêtaCadran. Nous somim 
à v* ndre ces machinas à des conditions de 
paiements très facil h. Achetez le Tordeui 
Standard c'est ie m-illev. Nous sollicitoi a 

vii ,\e à no r> man ti
de vente No. 85 et

respectai a etn-ml tu 
tactare ft è 
87

ll-s
sur ’a me York, Oitawa

T.R. SHEA et fils

i

I
?

CHAMBRE DES COMMUNES de Québec. C eet le devoir d e tens lea 
représentante du peuple d’empêcher ce 
malheur, car dit-il, la question est arrivée à 
un point où des troublée sont imminente. 
Il ne veut pas enlever a la race française 
aucun due droits quelle possède actuelle
ment, mais il y a danger pour la tranquil
lité du paye à laisser s'introduire d'usage 
des deux langues daue les Territoires du 
Nord-Ouest, où le sentiment eet unanime 
contre telle introduction.

En terminant M. McCarthy dit qu'il 
n'est pas animé d'aucun sentiment d’hostili
té envers les Canadiens Français mais que 
sou seul désir est de 
par une nation forte et unie

SIR A. P. CARON répond que la 
respondsnce demandée sera produite et que 
1 ou y verra la preuve que la conduite du 
gouvernement dans toute cette affaire est 
justifiable.

L’ordre du jour n'est pas encore épuis- . 
mais k six heures moins dix minutes «Sir 
John A. Macdonald propose l'ajournement 
de la chambre, afin de permettre à la dépu. j 
tatinn de Montréal de se presenter devant 
le gouvernement.

La chambre e "ajourne.

NOUS VOUS SOUHAITONS
- - - - - - "crisr

Abolition de la langue Française
_Attaque des droits Egaux

—Riposte de M. Lariviere 
Autres discours

HEUREUX NOEL
ET

Une Bonne et Heureuse AnneeOttawa 2*2 janvier 1890

La séance s'ouvre à 3 heures.
M. McCARTHY dépose son bill con

cernant les Territoires du Nord-Ouest et 
en demande la première lecture. Il 
plique la nature. Il dit que lorsque le bill 
établissant le conseil des Territoires du

BROWN, EDMONDSON & Oie.,le Canada habité

61 ZRTTZE] EIDEAU.CHRONIQUE DU JOURNord-Ouest a été soumis et adopté dans la 
chambre des Communes 
contenait pas la clause établissant la langue 
française langue officielle comme la langue 
anglaise, mais que cette clause a été,intro' 

Lorsque le bill est re
devant la chambre, l’honorable M*

Discours de M. Larivière1877, le bill ne ICI ET|AILLEURS
M. LARIVIÈRE dit qu’il a écouté avec 

beaucoup d’attention et de curiosité le dis
cours du député de Simcoe, et qu’il a été 
très étonné d'entendre un député d’Ontario 
demander des amendements à l’acte des 
Territoires du Nord-Ouest. Quelle mission 
à M. McCarthy pour faire cette demande î 
Il ne connaît pas les aspirations de la popu 
lation des Territoires e‘, il n’exprime pas son 

La tentative de M. Me-

ICI
fll.lccnae*

Les commissaires d'Ottawa n TiAVIScore reçu leur commission, mais elle ne tar 
dera pas à arriver. I-es mêmes commisse i-

duite par le Sénat

Mille, alors ministre de l'Intérieur a dit 
qu’il regrettait l’insertion de cette clause, 
mais vu la période avancée de la ses* 
qu'il serait impossible de renvoyer 
de nouveau devant le Sénat, et la chambre

seront nommés : MM. Jamieson, Le
blanc et Quinn. No 21 Rue York, près de la rue Susseï

----- l’AR LE -

Invitation toute spéciale aux 
les membres «1rs V..minimes «le b

Messieurs 
a part «le laI. bip Mort dan- l'One*!

M. ('. McCullough, marchand de chat'lmii 
d'Ottawa, vient de recevoir la nouvelle de 
la mort de son frère dans le Nord Ouest, 
M. G. McCullough était établie dans le 
Nord Ouest depuis huit ans. Il était pro 
seseeur d’un rauehe â l’incher Creek. Il 
était célibataire et Agé de 34 ans seulement. 
Ses restes seront remencs à Brin k ville pour 
y être entorrés’sur le lot“de la famille.

(Ul grand projet
L’honorable Scott Montagne qui est à 

Ottawa depuis quelques temps part ce 
soir pour l’Angleterre, où il ee propose de 
former une compagnie 
deux millions et demie de piastres pour 
exploiter les richesses minières de la Colom
bie. Le projet est approuvé par des per 
sonnés transplacées eu Canada et on ne 
prévoit aucune differente dans la formation 
de la compagnie.

MAISON 
Malo, Beauvais & Co.

vœu unanime.
Carthy* constitue une attaque contra les 
droits les plus chers de cette population.

l’adopta tel qui était sans protester, 
que jamais elle n’eut reçu ie pétitions du 
Nord Ouest demandant que le français fut 
reconnu comme langue officielle.

«Si l’on étudie l’histoire du paye, la lan. 
gue fiançais#, dit M McCarthy, n’a aucun» 
titras à être admise comme langue officielle. 
Ses partisans disent qu’elle a été garantie 

habitants français île ce pays par le* 
traités : mais l’acte de capitulation et le* 

contiennent aucune clause de ce

CAP. WILLIAM MeCAFFREY
Cette attaque n'est ni brave, ni loyale. Si 

l'on ne veut plus de la langue française dans (Autrefois hôtelier, rue Queen)
le paya, pourquoi commencer par s'attaquer 
k de pauvres Métis sans défenseurs, et dis- M. F. X. MALO bien c
perses dans les Territoires du Nord-Ouest. 
Pourquoi ne pas demander son alwdition 
dans tout le Canada. C’est 
s'attaquer seulement aux faibles.

M. Larivière dit qu’il n'a pas l’intention 
de suivre M. MacCarthy dans toutes les 
parties de son discoure, mais il ne peut lais
ser passer son assertion que ls Canada est le 
seul pays eu l’on ait le spectacle de deux 
langues officielles 
«Suisse et la Belgique. Il cite aussi les îles 
de Jersey et Guernesey qui appartiennent 
depuis 200 ans à la couronne d’Angleterre et 
où cependant le français est reconnu comme 
langue officielle. Le Canada n’est donc pas 
une exception.

M. Larivière dit que M. MacCarthy a ap
puyé fortement 
ham, mais que ce rapport loin d’être fait et 
calculé dans l'intérêt du pays, n’avait en 
vue simplement que l’oppression de la race 
française. Ceux qui se prévalent de ce rap" 
port sont les dignes successeurs de cet hom-

<Ittawn ayant . tv prt

pliisicuiM 
noncer qu’il a comme

•r coupe m 

es. Il est bien aise
J’attire l’attentic îles hommes u affaires. pe

ic depuis six mois | et autres sur le fait que j’ai ouvert une 

Montréal, q

lâcheté que

M. I. A. BEAUVAIS J,*- ligne d'affaires à Commission à l’endroit cl 

dessus désigné.
traites ne

Ils garantissent simplement k la connu dans tout le Canada.
M, Beauvais invite aussi ses amis et ses 

connaissances de la province de Québec de 
lui rendre visite. Son expérience de 28 ans 

garantie pour ceux qui aimeraient à 
billes avec goût. Quant A l’assorti 

nous tenons les plus hautes 
Habillements pour mi

vous pour cela le 
e |«orient, main
mssi les di

population française du pays le libr 
cice de sa religion.

La constitution de 1791 ne reconnaissait

un capital «le Une prompte attention sera aooordée à 
toutes a flaires à moi confiées.

Ilpas le français comme lan eue officielle 
est vrai que les membres français de l’As 
semblée d’alors protestèrent contre ce fait, 
et parlèrent le français dans l’Assemblée, 
mais la constitution du pays ne le reconnais, 
sait pas comme langue officielle.

Cet état de choses a continué jusqu’aux 
troubles de 1837, et l’acte d’union de 1840 
join de reconnaître le français l’excluait au 
contraire
clause de la constitution fut rappelée en

mène d’étoffes 
nouveautés.

«de toilette. Nous 
ges fram

M. Larivière site la
,ie Produits de toutes Especes, Fruits,

ETC., ETO.S •“HW - T'! 
pour bill dis a queue 

is français. Les f<> i demit tires
premier goût,en satin, serge ou soie < rniseï 
île meilleure QUaliti

Capt. W. IVIcCAFFREY.PaiMsncI
M. E. (i. La verdure est parti ce soir pou1" 

Montreal et ne reviendra que dans 8 jours

Lady Stanley est mieux.

M. Dubé, ménager en chef des Connues, 
est maintenant rétabli.

M. le Capitaine Gourdeau est con vales-

les hahi Moitié nt s sont 
la surveillance d'hom

mes les plus habiles. Assez 
En venant examiner 

s jugerez par vous 
Une visite nous fera grand plaisii

<1«
ailleurs

‘Il dedansle rapport de Lord Dur pour aujour

,,,r i,k nouveau st Lawrence hall
COIN DES RUES RIDEAU T NICHOLAS

$1.00 par jour

Il est vrai cependant que cettfi

L’acte de la confédération reconnaît le 
français comme langue officielle mais seule
ment dans le Parlement fédéral et dans la 
législature de Québec.

M. McCarthy dit que la question actuelle 
est dans son esprit 
haute importance. Suivant lui, l’usage de 
deux langues dans le pays est non seulement 
inutile mais dangereux, et empêche la for" 
mation d’une nationalité homogène, et d'un

Malo, Beauvais & Co.
143 RUE SPARKSM. Larivière dit que l«eaucoup de person

nes voudraient traiter le Canada en pays 
conquis, lorsqu'il n'a été que cédé en vertu 
d'un traité qui garantit à ses habitants l'ex
ercice de tous leurs dioito, et lilrcrtés, et 
coutumes, ces droits, libertés et coutumes 
comprennent l’usage de leur langue.

Une autre grave insulte que l’on lance 
aussi à la face des Canadiens- Français c’est 
de les accuser de manquer de loyauté à la 
Couronne d’Angleterre pareequ’ils conser
vant l’usage de leur langue maternelle. Com
me preuve de la loyauté dcejCanadiens-Fran" 
çais M. Larivière cite les combats qu’ils ont 
soutenu pour l'Angleterre et pour la défence 
du pays contre les Américains. C’est dû à 
la bravoure et à la valeur des Canadiens de 
la Province de Québec si ce pays appar
tient encore à la Couronne d’Angleterre.

Fin terminant M. Larivière dit que c’est 
je devoir des Canadiens Français de rester 
fermes dans la défense de leurs droits, et de 
résister aux attaques que l’on veut porter 
principalement à la langue, française dans les 
Territoires du Nord Ouest,

M A. St Gorges, député de Port neuf est 
encore à Québec, souffrant île la gripjie.

L'honorable M. Mitchell souffre île Vin 
fluenza à Montréal.

A propos de téléphoné

Salle de B-llard, Salon ne ttarhlnr et H« ee 
tuurmt annexé.question de la plus

Suiln à,Dlnc. Spacieuse.

30 jo les chambres 6 coucher.L'histoire suivante est le sujet de conver 
sation du jour parmi les cjtoyens de la liante 
ville. NOUVELLES LOCALESpays fort et uni,

C’est par la langue et inlièo principa'o et deux enliéesUn médecin bien connu devait sonpar le sang 
que l'on reconnaît une nationalité, et l'ex

emple de la Suisse est une exception et
îpte de téléphone k la compagnie Bell 

depuis «leux ans et refusait de payer
Un collecteur se présenta ces jours derni

ers et le docteur lui montra la porte.
Le collecteur refusa de sortir et on en vint 

aux prises.
La lutte durait 

lorsqu
Imitants qui ne sont pas gravement blés

La grippe fait «les ravages à Buckingham. fl i lon.iè l'g'KlectriqueJpas la règle générale.
Le devoir «les représentants du peuple est 

de prendre les moyens de faire de notre paye 
un pays tini-et non pas un pays divisé. Nous 
avons réalisé cette union au point de vue 
matériel en construisant 1 Intercolonial et le 
Pacifique, reste maintenant à l’unir d’une 
manière plus durable dans le cœur de tous 

Mais nous n’atteindrons ja.

— Beau et bon Cidre île Pomme 
barils récemment reçus au No. 

Rideau. $1.00 PAR JOUR
depuis assez longtemps 
vint séparer les com-

M. l’échevin Farrell est atteint de lu 
grippe.

La eente sans réseï 
bouse durera deux 
léndez pus trop tai

vuii.Muble NOUVEAU ST LAWRENCE HALL
vc â l'impérial Ware- ( ofII <!<•* Mlf S KififftU J[el NlctlOlàl

seulement. N ut-

L. LABERCE - - -™>rw4T IRE
V"Le collecteur coupa les fils et emporta le 

téléphone.
ses habitants, 
mais ce but tant que nous continuerons à 
favoriser la croissance de deux races dis- •rves de toutes sortes, 

bon
Ata

1 luoslq ifitii llaznr
Encore un beau succès à signaler 

des orpheline. La séance it’hie.* au 
été captivante et charmante tout' à la fois. 
Un très joli chant sur la “ Reconnaissance ’ 
des orphelins envers les bienfaiteurs de l'or
phelinat a été ren ln 
particulière par un chœur nombreux d’or 
phelins, et s'est terminé par une “ Prière ' 
adressée «à Dieu, le priant de répandre 
liénédictioiis divines sur les familles, qui pro
tègent leur asile. C'est un chant aussi 
émouvant que bien conçu.

Une jolie jietite opérette. “ Les lunettes ” 
vint aussitôt après égayer l’auditoire, et les 
trois personnages engagés dans l'action ne 
tardèrent point à prouver, par d'excellen
tes démonstrations, ijii'it ri y a pas besoin 
de lunettes / our savoir discerner lt bien du

Il en fut de même «le la Ve ve de Sarapta 
une sidonienne, qui se convertit à la religion 

miracle qui s’ojMTe 
sous ses yeux, et qui, comme la veuve «le 
Nairn, voit son tils mourrir et ressuscité à 
la vie. Le rôle d'Klie, vieillard vénérable à 
la barlie grise, au lieau langage, vient ensej 
gner à cette femme payenue les beautés et 
les grandeurs «le la religion du Christ, et la 
fait se convertir k « e culte divin. Ça été 
une pluie «le paillette d’or, par les pensées 
■orales qui composent cette jolie scène ly-

•Ikgrande quantité. A 
marché ! No. 203 Rue BAZARtinctes, non seulement dans la Province de 

Québec, mais encore dans les Territoires 
du Nord-Ouest. U vent< 

house durera deu; 
teintez pua trop ta

m; à T Impérial W
Nat,ir L’Orphelinat St. JosephM. McCarthy cite ensuite l’opinion de 

plusieurs auteurs pour prouver que c’est la 
langue et non le sang qui forme une nation. 
Il cite le professeur Freeman, le professeur 
Mulock, Lord Durham et quelques autres.

Si, «lit-il, après la complete, au lieu de 
permettre l'enseignement du français on 
avait pris les moyens, non pas des moyens 
violents, mais des moyens légaux et consti
tutionnels d’enseigner l’anglais â la popula
tion de la Proyince de Québec et de l'ha bi- 
tuer à parler cette langue, nous n'aurions 
pas aujourd’hui deuxraces bien distinctes 
en présence, mais nous aurions un pays fort 
et uni oar la langue comme par le sang.

Lord Durham dit dans son rapport’ qu’il a 
trouvé dans le pays, deux nations, deux 
races se comliattant l’une l’autre.

SIR JOHN A. MacDONALI). Ce n'est 
pas Lord Durham mais M. Buller qui à 
écrit ce rapport

M. McCARTHY continue e disant, 
que le même état de choses que constatait 
Lord Durham existe aujourd'hui dans la 
Province de Quebec 
rence qu'il doit aux ministres fran«;ais 
cabinet fédéral, il prétend que c’est M. 
Mercier qui est le véritable chef de la Pro
vince de Québec, et qu'il est en voie de con
duire la population française de cette pro
vince dans une voie d’nostituté k l’égard 
de la population Anglaise.

M. M. LANGELIER et AMYOT inter
rompent M. McCarthy et protestant 
contre son assertion.

M. McCARTHY cite alors les paroles 
prononcées par M. Mercier lors de la célé
bration de la «Saint Jean Baptiste à Qnébec, 
lorsqu’il conseille à ses compatriotes d'être 
nuis s’ils voulent être forts et respectés. Et 
ces paroles il les à prononcées en présence de 
M. Laurier.

M. LAURIER dit que M. Mercier a 
parlé pour lui seul.

C'est vrai répond M. McCarthy mais 
lorsqu’est venue l’élection de Berthier vous 
avez soutenu 
vous n’auez pas tenu à Toronto, devant les 
libéraux anglais, le même langage que M. 
Mercier a tenu à Québec, mais votre discours 
n’a pas satisfait tous vos amis de la pr o 
vin ce de Québec.

M. McCarthy cite ensuite la Vérité qui 
véut fonder une nouvelle France et une 
nation catholique 
Laurent, pour montrer que le pays n’est pas 
uni dans les mêmes aspirations.

Ce n’est pas seulement une question de 
sentiments ajoute M. MacCarthy, mais une 
question de politique pratique. Nous avons 
déjà eu des troubles en 1837 et nous pour
rions en avoir encore 
Canada ont augmenté 
prétentions aussi. L ne faudrait pas laisser 
»’introduire dans les Territoires du Nord- 
Ouest, les différences de langage et d'aspira
tions que noue trouvons dans la Province

«SIR JOHN A. MACDONALI) dit que ce 
bill lor» à l’hôtel de ville 

de l'aqueduc demain 
t< «lu feu et «le l’éclairage lundi soir.

1I y aura «les Travaux
n'est pas l'habitude de discuter 
de sa première lecture. Il demande eu cou" 
séquence, que la «liscussion sur ce sujet soit 
remise à demain. C'est une question très 
importante,'et dans l’intervalle les députés 
pourront lire les discours qui ont été pro- '

une émotion toute
lz- Bazar en faveur «les orphelins «le l’Asi

le Ni,, «lofcph, s'ouvrira le MARDI, 21 
Janvier courant, et les Dames qui se dé- 

ait ii cette lionne œuvre comptent sur 
assistance «lu public qui, jus

qu'ici, a ton jours éti- porté à soutenir eef‘c 
institution, dans laquelle se trouvent ac. 
tuellciiient plus de cent vingt cinq enfants 
qui ri—lament chaque jour la nourriture et 

la pre.«- |, s soins assidus des tri-s dévouées reli-

NOTE «SPECIALE Vingt douz. 
corps et caleçons en laine * « 
de 81,00 à 7-’> cts. Il faut lus vende! 

N. Fa.

«le
réduits la généré

nonces.

L’HONORABLE M. CH APL EAU dit 
qu’il ne veut pas entamer la discussion main
tenant, mais il cite seulement l’opinion de 
Lord Elgin pour faire contrepoids â celle de 
Lord Durham. Loid Elgin dans un rapport 
au Secrétaire des Colonies dit que ce serait 
une grande faute que de vouloir de rationa
liser les Français de la Province de Québec.

L’HONORABLE M. LAURIER dit que 
ce n est pas l’habitude de discuter un bill 
avant la deuxième lecture, et il suivra cet 
usage dans le cas présent.

M. McCARTHY dit qu'il avait le droit 
d'expliquer la nature de son bill.

Le bill jiasse alors en première lecture.

Demandes iie doctments

M. LANGELIER demande copie de la 
correspondance relative aux dében turcs de 
la compagnie du chemin de fer d«i Nord. 
Il dit que la ville de Québec est mal traitée 
par la compagnie du Pacifique et par le gou
vernement. On a promis aussi des élévateurs 
à Québec et on lui en a pas donné.

«SIR JOHN A. McDonald répond que 
les documents demandés seront produits et 
qu'il répondra alors 
par MM. Langelier et Laurier.

M. LANGELIER demande copie delà 
correspondance et des arrêtés «lu conseil re
latifs à la mise à la retraite de MM. Bolduc 
et Fréchette, employés du bureau «le poste a 
Québec. Il dit que M. Bolduc a été mis à 
sa retraite sans aucun avis préalable. C’est 
le jeune homme même qui la remplacé qui 
lui a remis la lettre l'informant de sa mise 
à la retraite.

Ikner «-t Fils,
111 rue Rideau

Ou a terminé les réparations les plus tir 
gen tes aux usines à gaz et hier 
sion était bonue dans tontes les parties «b- h gieuses qui dirigent cet orphelinat.

( Inique jour, durant le Bazar, il y aura 
■ LUNCH, île midi k 2 heures, et des Diners 

°ihfd«' ‘1® temps à autre.
Des «Soirées Littéraires, Musiques et 

Dramatiques seront organisées durant le 
Bazar, afin «l'intéresser toutes les classes de

1>ch personnes généreuses qui ont coutume 
«l’offrir quelques objets pour le l»azar, pour- 

" mnt faire parvenir leur «Ion à l’une des 
darnes dont les noms suivent :

ill*

—v enez, venez tons et < hu«
liistenient reçus 200 liai

vendus n boit
rue Rideau 
Pou «le Choix qui si 

; 100 barils d'Ilultres mulpi 
fraîches de Kairhavco en lots 

que semaine. Toutes espèces 
s frais, Roy & Cio

mare ht
du Christ, à la vue «1

AVIS. Vente «le d< management 
de déménager nous offrons une réduc 
20% sur notre stock «le pelleterie «1 
1er marsMalgré toute la défé-

IN. Faulkner et Fils, Tabi.f Ht-Joseph
Rideau. Madame F. O. Pigeon, président»-, assistée 

par Mesdames G. F. Bnillairgé, A. Geii&nd, 
■issier,^ a Philippe Pelletier,—Malettc et H.H.Pigeon.

Taule «Ste Anne

Jambons et sanvlsses
M. CHARLES MICHO.N, 

établissement au 
Iai puhli 

un assortiment complu' 
bons, bacon, lurdsale e* 
lui une visite.

La scène des sauvayesset a été d’une hr 
Iarité générale. C’est, «Bailleurs, une page 
historique de notre histoire. On est an vil-

,
Rideau trouvera toujours 

sale. Faites Madame Oscar Leclerc, présidente, assis
tée par Mesdames P. A. Huilon, E<1. Pinard, 
A. Allard, F. Laloridclage des Al«éna«juis, sur la rivière «St-Fran- 

çois, près de Nicolct. Les missionnaires 
n’ont point manqué de le» visiter et de les 
instruire des vérités de la foi catholique, et 
le récit qu’une «les Sauvagesses 
vient nous faire

H. ( umming, Joe. 
Vincent, H. Pinard et F. «St Louis.AVIS. «Si vous voulez avoir

vous allouera 2<l «I

Imjiiiic
en n'importe quelle 
allez chez Faulkne!

l'escompte 
kner et Fil*

t Fils Table Notre Dameaccusations portées
Madame J. C. Taché, présidente, assistée 

pur Mesdames Frs. Casault, R. Malte, F. 
Boulet, A. G ravel le, Ijasalle Gravelle, N. 

es“fe- * lin,'n' A- Charlebois, C. Gareau. F.Hou«le, 
Grutton, E G. I V erdure, A. Foiey 

—Martin, Ed. Aubéet F>1. Bélaml.
Table de la Loterie 

Madame -J. Lemoine, présidente, assistée 
par Madame Ifurtubise.

Table des Bonbons 

Tenue par Mlle ('. Martineau.
Table des Dîners

ses ancêtres, a profond» • 
ment touché l’audito<re, et chaque fait ra-

111 rue Rideau

qui sc proposent «t acheter m 
orgue pemlant la saison des fi 

raïunt bien d aller visiter le magasin de A 
et 8. Noidheimcr 07 rue Spur k*, ou « 
ront un magnifique assortiment de ces 
t rumen te.

conté par la chanteuse se terminait par 
chœur bruyant de mots plus ou moins sau
vages, que l'auditoire noyait par ses rires 
prolongés.

Toutes «jes scènes charmantes avaient al
ternées avec des moi«;eaux de musique exé
cutée sur le piano, avec âme et beaucoup de 
goût, par M. O. C. Riel, d# Hull, qui avait 
bien voulu donner ssn concours à cette ooi- 
rée de famille.

Un magnifique tableau vivant vint clore 
la séance. Dans ce tableau était représenté 
VEternel, entouré «l'une multitude d’anges, 
laissant tomber ses Ix-nédictions divines sur

AM» RKVIFH <;t niox 
TO8, l'HOI’KII.T.UKr;

M. Gé«léon G ration, le populaire et re
nomme Loueur d’Fiquipagc», vient «l acheter 
le restaurant red oak, nos 561 et 563 rue 
Sussex. Ce poste précédemment connu 
comme le RED 
le “ Restaurant Grand

Tout en remerciant le p.iblic et ses 
breux amis pour l’enco 
e passé. .NI. G rat ton 

de tous et chacun à 
rencontrera

s belies 
Liqueurs et 

Repas à toute

candidat. Il est vrai que L HONORABLE M. HAGGART dit qu’
il ne connaît pas s’il y a quelque correspon. 
dance à ce sujet. «S’il y en a il la produira 

même tempe que l’ordre en conseil. M. 
Bolduc, dit-il, n’çst plus un jeune homme- 
Il eet âgé <le 62 ans.

M. LANGELIER demande ensuite copie 
de la correspondan<$rirelative à la fermeture 
de l’Hôpital de Marine à Québec ; au rem
placement de M. Joseph Gameau par M. 
L. P. Lépine, comme surintendant des Tra
vaux à Québec ; à la mise à la retraite de 
certains employés du bureau des mesureurs 
de bois. Ces demandes sont accord «res sans 
«liscussion.

Madame T. G. Coursolles, présidente, as
sistée par Mesdames O. Côté, Gust. «Smith, 

Hum A- Lusignan et A. Pot vin.

Mesdames O. COTE, Présidente, 
Chas. TACHÉ, «Si 

(Comité des Darnes Protect
DRAPF'.AU, Président, 

La h ali.k GRAVELLE, Secrétaire. 
(Comité des «Messieurs Protecteurs. )

maintenant ap|>el« 
Review.”

urageinent reçu 
désire avoir la

restaurant ou l'on 
et charmant com- 

qni est 1 une des

de choix

les œuvres de la vénérable mère «le Youville, 
fondatrice de soiur < irises de Ville-Marie.

En effet, dans ce tableau vivant, on y dis
tinguait, par des personnages appropriés, 
l’œuvre dee hôpitaux, ees Orphelinats, des 
Refuges, et autres institutions établies par 
cette maison Mère qui, aujourd’hui, couvre 
de ses rameaux bénis tous les points de l'A
mérique.

On a lieu de croire que cette séance sera

EÇRÉTAIRE

d'Ot«lte
les bords du Saint

tawa, est approvisionnée MM. Stanislas

Ottawa, 10 Janvier 1890.

kimlih;
ro'des— P<«nr 1 
e lerne*. La guérison ne man jue jamais 
de f*i prcduire après quelque application*. 

Pour h« morroidee avec écoulement In 
*ang. demandez la .‘•upporitolre 
H'-m de et prév» ni 11 »ûrs.| Hn vente

PIXÏ'8 contre les hémor 
es hémorroïdes internes onE. A. LEPROKOIMLes Français du 

nombre et leurs
M. LANGELIER en demandant copi, 

de la correspondance relative à l’éboulia du 
rocher de la citadelle dit que les locataires 
qui ont souffert dee dommages par cet ébou- 
*is ont droit d’être indemnisés per le gou- ( j, I^U1W d’hivr 
verneme nt fédéral «

AK< HITEC--
BUBF/C: VICTOHIA CHAMBFBf 

2ème étage, chambre No »,
B"*; dm üti! I U.-1 el>. 0II«t « ^

r;.répétée dans la 2e semaine de février, pour 
favoriser les familles qui n’ont pu assister à

la demande pour notre the 
de 30 cts a été si grande, que 
nous avons cru, dams l’intérêt 
de notre clientèle, d’en ache
ter une plus grande quantité 
que d’habitude. Ce thé est 
maintenant arrivé, 
l’avons trouvé bien supérieur 
à celui que nous avions aupa
ravant, de sorte que la de
mande augmente chaque jour. 
30 cents’la livre, ou 5 lbs pour

et nous

*1.

STROUD & FRERES
109 rue Ridean «d 173 rnc Spnrki

-Tout Marche !-
Chapeàux, Ar

ticles de modes, 
Uls-Mantcaux, 

ters, Sealettes, 
Casques en pelle
teries, Bas, Châ
les en laine de fan
taisie, Gilets, Ca* 
pines et autres ar
ticles d’hiver sont 
vendus a un es
compte moyen de 
33 par cent. Oui 
ici vous trouverez 
des bargains qui 
en valent la peine 
an magasin fa
meux de
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. W. W AB D,
OCAT ETC.

■----- BUREAU -

ONTARIO CHAMBERS Otui
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— 569 Rue Sussex
i Rue Rideau, Ottawa, Ont.) 
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M. J. ROUTH1ER

GORMAN, LL.B.,
cessent de L. A. Olivier)
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J. J.Godfrey
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B-à-vi/l’Hûtel Ru^soll.

dley & Snow
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RE ME, NOT a J UES, Etc. 
dlky. A T. SNOW.

Prêter A fl p. c. avec privilège de 
m aucun tempe.
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oi;r la Couii Suprèkk et lis

DhPARTKMKNTB.

’ue Sharks eo face de l’Hotel Riisiel
F. 0. PowelLW. Ounary.

?. F. LEMIEUX
I icilenr, etc. Agent pour la Coût 
, le Pari ment et les Départe

ments ublics 
i : 74* Rua Sparks, Ottawa

T. JULIEN
73 RUE ST PATRICE

JER, PEINTRE
jkcoratp.uk,
IfcR fcT BLANCHISSEUR.
ge exécuté avt c soin et prompt 

tit u de

TCH, 435 rueWellingto.
pour la vente des corsets nls 

■ Yatisi et actres genres. 
nps confers>nné sur command*

JOLLINSV2
i«-nt complet d’articles de mode 
nix, 310lue Wellington, Ottawa
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j( JMBIER SANITAIRE 
ent recommaudé pour le poeag 
1 appareils de chauffige.

Rue LYON, OTTAWA
J. STEWART
ir provincial et ingénieur civil, 
dessus de la pharmacie M10 

- WELLINGTON, OtUwa.

■KiR McLEAN & BLAN’HP.T
avocats:

n, Procureurs, Age*ta Parle 
aires. Notaire», Eté.. Ete.
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e Metealfe, Ottawa.

iFBti8EüR GAGNON donne la 
1 an moyen d'un REMEDE SAU- 
l’une découverte importante . our 
1 de ia Cathaire. Tout le monde

a s qu'il y ait 
’ a gu, nr P 
ibouap

>«> eeu e maladie u 
une racine on «in# 

BOFEESKUB OaUNOK

SBA.T025T
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de Montres u Urjeld'Argent,'Pen 
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Ces.'instrumen 
■ufactures Steii 
Éaines, Emerson 
tures bien connu

Conditiois ae
■BOIS.

DEPECHE;

San Francisco, 
voies ferrées sont 
et depuis une sen 
n’a pn traverser L 
passera encore u 
avant que las conc 
ent être ouvertes

Un suicide a,

New*York, 24 ; 
dit David Willian 
criminel détenu a 
la Pennsylvanie 
Pittsburg, s’est de 
dant la nuit en se 
serviette aux ban 
Iule.]

Quincy, ItL, 34 
nus de la prison d 
se sont évadés per 
dimanche à lundi 
les barreaux des p 
ces petites scies m 
fer comme celles < 
camelots dans les 
fugitifs n’avait été 
ni ers avis.

New York, 24 
John Law, âgé de 
séparé de sa ft-mm 

* ver pour lui dema 
retourner vivre av 
me ayant refusé. 1 
ment blessée d’.un 
à la tête, a tiré ent 

I enfants, heureuser 
teindre, et s’est en 
pant la gorge avec

la taxe nr I

Montréal, 24 jan 
pel a refusé, ce ra: 
l’appel au Conseil 
gement confirman 
der dans la cause i 
réal contre la Cie ( 
au sujet de la taxe 
cun de leurs cheve 
maintenue que cet 
vait être soumise a 
vu que le montant 
$2,000 et qu’il n’y 
cuns di oils futurs.

La Cie des chars 
donc se soumettre 
du Recorder qu’ell 
sayé de contester.

London, Ont, 2 
[y, un hihograi 
Colborne, qnar

Kell

contre d'un nommi 
ban lit notoire qui. 
condamnation au 
Kingston. Une qu 
tre les deux homm 
des paroles vives. 6 
sortit uu rasoir avt 
ya de tuer Kelly, u 
sieurs coups à la tè 
et une fois môme h 
de réaliser sa mena 
le cœur.

Heureusement I 
gros pardessus et le 
gnit pas le cœur, 
gnail abondammen 
puisement. Cooml 
fuitej-t on n’a pu n
ces Kelly
lui.

Publiée

k.

lieue Aj

Ecurie je Louage !;H0TEL_:lUSHINiG ENTREPOT DE MEUBLES
MEUBLES ! MEUBLES î

NOUVEAUX S? A BRAND MARCHE

cette métamorphose subite qui s’é- ré maintenant que c’est lui qui a 
faite en elle. fait le coup.

Elle murmura : —Sa condamnation est certaine,
—Du courage, Mademoiselle ! ajouta M. de Millange«.

Soyez forte 1 —Hé.as soupira Henri Sou lac.
- Je le sérail dit Ariane. Ariane ne dit rien.Elle était alter
Et elle sortit d’un air de défi rée. Eafceque ce seriit vrai! tisfe-j

pour gagner le salon pendant quo que ce serait là l’impression du pu* 
la modiste s’éloignait le cœjr ser blic? Que lui avait donc raconta

Bluelle? C'était sans doute pour len 
—Pauvre demoi»ellt ! pensait-e le conrager.pour lui donne • espoir,que 

Elle aurait tant mérité d’être heu- la jeune tille lui avait parle comme 
reUî,e! elle l’avait fait. Mais a quoi bon la

tromper?
—Je ne connais rien d ± plus crue! 

repli:H nri Soulac.que de voir prés 
de soi,.séparé par quelques pas sen* 
lemeni’un homme qui été un 

homme que I’ob a a1 me,estimé,à 
qui on a si souvent serré la main 
avec plaisir,et qu’une action indigne 
vient de mettre si loin de vous 
qu’on dirait qu
s’est creusé tout à coup entre vous 
doux; un abîme que rien ne po ii ra 
franchir m combler. Figurez vous 
que je n’ai pas osé lever les yeux 
tout le temps qu’a duré l'audience. 
J’avais trop grand’peur que 
regard ne rencontrât le sien. Si cela 
était arrivé, quelle contenance au* 
rais*je pu avoir? Je ne me sentais 
ni le courage ni la force de lui tenir 
rigueur, e , d’un autre cô é, je n» 
pou va1 s pas lui montrer un visaf: 
agi éablv

—Eu eil t,c'est très euibarracan’., 
dit M, de Mil langes.

—Surtout quand on a été liés
comme nous l'avons été........ quand
ou a été si intimes........

THE DE PREMIÈRE CLASSE
M. Arthur Cushing,

bien connu en cette ville par 
la manière habile avec laquelle 
il dirigea l’ancienne maison 
“ Cushing ” sur la rue Nicho
las vient d’ouvrir sur la ru • 
Sussex, un salon de première 
classe,où il tiendra oujours des
«mom m y k m-
i LiSili — Toujo irs eü 
mains des tltiUiïS dû 
première marque-

CUSIHXIi & Cil

n A 9
MM. JOSEPH SENEGAL dé

public, qu’il a fait 
l’acquisition de magnifiques voitures de 

genres pour son écurie de loua 
ge et qu’il tient aussi des chevaux de 
première classe.

PENSION DE CHEVAUX

sire annoncer au

ULiU
iw

ViV M. SENEGAL désire aussi an
noncer qu’il est prêt à recevoir e« 

certain nombre de chevaux.

! t Ameublements de SALON, de SALLE A MANGER, de 
CHAMBRE A COUCHER dans tous les GENRES 

— et tous’les PRIX, chez---------

M. de Miilanges et Henri Soul c 
revenant tous les deux de l’audien
ce, étaient dans le salon quand A- 
riane dans l’état d’esprit où nous 
la savons, s’y présenta. A - on entrée 
II nri Sou lac se leva vivemeui et, 
courbé < n deux, lui adressa la plus 
profonde, la plus respectueuse salu- 

. Elle y répondit à peine,

Ipension un
On est assuré qu’à cette écurie de 

pension, nos chevaux sont soignés judi
cieusement et traités avec douceur par 
des personnes bien entendues 
la surveillance immédiate de M. Séné-OIL S.». MX Km* Huaaea. ,

et sousun abîme sans fond

iSSb MARRIS & CAMPBELLcal lui-même.

JOSEPH SENEGAL,talion
sans même lever les yeux sur

homme et courut à son peie,CO. i,;

qu’elle embrassa sur le fron .
On vient de prévenir que le dine: 

était se vi et nous attendions, Aria 
ne dit le magistrat avec un ion d 
reproche.

Excusez-moi, mon pèi

STATUTS DU CANADACoin des Rues York et Dalhousie,
PUBLICATIONS OFFICIELLES Cette ancicnue ev uunorable maison de meubles, d'Ottawa 

est connue par le bon marché de ses prix et par la bonne qua 
lité des articles qu’elle vend.

PiiHoignant convenablement son 
EL corps, chacun peut jouir d’une 

bonne nanti* et atteindre 
vieillesse. I>a plupart des maladies 
proviennent du sang, c’est donc le de 
voir le plus sacré de chacun d’en 
veiller le fonctionnement 
de recherche» consciencieuses et grâce 
à une longue expérience nous avons 
réussi à composer des remèdes propret 
à purifier et à fortifier le sang d’uni 
manière sûre, prompte, .N l’abri de tou 

iclieuses et à conserver à la

FEUILIuEiTCasr L‘B Statut* et autres Publications du 
Gouverne ment du Ca nida ont en vente à 
ce human Aussi d*'S Actes épurés. —- 

prix envoy 
Statuts < et 

de deux v°lume

une lieurcuc

z arrivésne savais pa> que vous
A ce moment M, de Miilanges 

leva les yeux sut sa tille, r marq ia 
sa pâleur, le brûl*ment tièvreux de 

yeux.
Qu’as-tu? lui dit-i ; s rais.tu 

soutirante?
Un peu mou père... Mais ce ne

LE DRAME é sur d* mandedela suite tuelleimmt prêts. Prix 
, $ô 00.
B CH A 

Iropritm-ur de ia Heine 
et Conuôl’ ur île a Papeterie 

Dépt. des Impressions Pub iques 
et de a l'apeterie.

Nov. 1889

10 ?oui’ Cuit de Rediidiou mr tout Achat Argut Comptait.MH EH LIN,—DES—

CHARTROÎfS était redi’venuLe négociaut, qui
maitre de lui-mê.ne, parlait de ce 
suj t brûlant avec un t.-l cal ne, un • 
telle aisawcj, que Mlle de Millang -s 
se sentait repose de nouveau des 
doutes qui l’avaient si souvent lor 
turee depuis l’arrestation d'Edgar 
de Cordovan. Si elle se trompa t- 
et si Henri Soulac n’avait pas treuv j 
pé da s le crime.

Elle avait été pro upt-* p - ut*être à 
l’accuser, parce qu'el.e le haiiraii 
déjà, parce qu’elle lui en voulait 
des ennuis que pouvaient lui eau * 

s assiduités, du trouble que 
pouvait apporter s m cœur iuoppor j 
Un dans l’union projetée, espérée 
et si ard minent désiré • avec M. de 
Cordouau. Mais si Henri Sou uc 
était vraiment innocent, qui donc ; 
serait le coupable ?

Une fois encore la jeune tille s - I 
trouva.t rejetée dans s s dont s ter j 
ribles, ces doutes plus cruels cm? j 
lois que la plus cruelle certitude. |
Son père uu anci n magistrat, qui

! A NOS ABONNES

tes suites fi 
circulation sa marche régulière. Notre 
méthode curative 
excellente et a 
sieurs re; 
nordiques.

c succès .{sans mercure) cer 
wlies provenant du sang corrompu, 

les tristes suites d'habitudes secrètes, 
eu outre les états de faiblesse, les ma
ladies de la peau, les plaies même les 
plus invétérées, les dartres, la chute de 
cheveux, la goutte et les rhumatismes, 

i que toutes les maladies defemi 
Par notre méthode spéciale nous éli 
nous sans difficultés lu ver solitaire, 
même chez les enfants, dans l’espace 
d’ude heure. A l’aide de nos banda
ges, confectionnés d’après les procédés 
les plus nouveaux, et grâce à un traite
ment topique les personnes affectées de 
hernies arrivent il une guérison lente 

ous acceptons toute 
onfidentielle contenant la des- 
i détaillée de la maladie et ac- 

' d’un timbre d'affranchisse-

13io.Ottawa, 1Csera rien...
M. de Millanges n’insista uas.
Donne ion bras à M. Soulac, fit-il 

et passons dans la salle à manger: 
c’est l’heure.

lie. ri Soulac éUit o- botV, tré 
grave, otirant le h.as à la jeune 
Il lie. Celle ci resta un instant im
mobile, indécise. Donner son brus 
à cet homme ! Sentir sur &on b:as 
le coniact de ce misérable qu’elle 
accusait menUlem nt d’avoir p»rdu 
celui qu’elle a malt. C’é'aii trop! 
C’était trop!

Elle faillit faire un éclat, s’tnfuir 
en laissant sou père et l’amour, ux 
haï, mais elle n’osa pas. Dominée 
par le rega-d de M. de Mill .liges, 
qui pesait sur elle tt qui l’observait 
elle oh il; eilu saisit l- bras qu'on 
mi tendait, niais il lui sembla 
qu’elle prenait du feu et tout son 
corps tressaillit.

La salle à manger de l’hôtel de 
Viillanges était claire, spacieuse, 
mèublee de vieux chêne et tendue 
d’étoffes sévère» d’une grande ri
chesse Les iressoiis étaient pleins 
d’argenterie et de vermeil.

Henri Soulac couduisit Ar ane à 
sa place, près de son pèie. Il n’avait 

la regarder, ni lui dire un 
mot car il sentait i’host lite dans 
tous les ge t s, dans toute la per
sonne de la jeune fille. Il u’était 
p.s à son aise, et e.i marchant, ses 
jurnbes tremblaient sous 1m.

Ou s'assit, et I<* maître d’hôtel 
servit le potage. Uu silence sourd, 
gênant, pesait sur la table Un en
tendait que le bruit argentin des 
couverts remués légèrement,

Les domestiques avaient sur les 
lèvres un sourire narquois, ironi- 
qu Ils t'Ouvaieni .-ans doute que 
1 diner manquait dYnirain.

Ce qui mouvait l'embai ras de ch a 
cun, même de M. d ; Millauges, c’est 
qu’on ne pouvait guère, ce j mr- à 
parler d’autre chose ;que du procès 
qui se jugeait, qui était l’ubj* L à cet. 
te heure, dans toutes les familles 
de] Bord aux, de toutes les couver, 
salions, et ni le père d'Aiiana ni son 
fiancé «’osaient devant la jeune fil • 
le entamer un pareil entretien.

Le repas ne pouvait {cependant se 
passer tout entier dans ce morue si
lène».

Après le potage, et pendant qu’on 
apportait sur la table le .premier ser* 
vice, M. de Millanges se hasarda à

reconnue comme
été distinguée à plu- 
mr (les récompenses ho- HARKIS & CAMPBELL—PAR

JULES DE GASTYNE
prises j

In Pel: liai et au Public er Généra.ous traitons ujours

Taphmriee, Peintures Huiles, etc.

ESTIMATIONS FOURNIES SUR DEMAND

JOHN SHEPHERD

5527, Mue Rideau, Ottawa

Coin des rues O’Connor el Queen. (Près de la rue Sparks)
rew «le ehowlaDEUXIÈME PARTIE

LE PROCES 

( Suite )«t
Manufacture de Voitures

K.O"Y"ATL,"E3

Ariane tressaillit.
__Mon pè:e est rentre, dit-elle.

—Je vais me sauver, Mademoiselle 
fit la modiste qui mettait ses gant- 
et son chapeau.

— Non ne vous pressez pas ut’.an

MBWSgg-T

S. LE VEILLE
kjy

I es maladies de toute nature, parti- 
L» culièrement les affections nerveu- 

>mae, les 
, les osalgics, 
;e, la migrai-

m
■d*'

mais assurée

compagnee . 
ment pour l

Officin “Hygiea” à Hambourg I 
(Allemagne.)

ses, l'épilepsie, les maux d'esto 
bourdonnements d’oreillesd# z!

Et Mlle 'de Millang-s c

— Entez!
Ce fut Louise qui parut1
Elle ne fut pas étonnée de trou

ver là Bluelle car elle savait que la 
j une fille élût dans l’h >tel,— le 
portier ayant sans doute bavardé 
avec elle, mais die était intriguée 
des visites fréquentes de la jeune 
fille depuis quelque temps.

Ariane demanda d’un ton sec:
— Qua voulez vous?
— Monsieur vient de rentrer........
Et il ma chargée de 

raoiselle qu’il l’attendait.
— C’est bien i‘y v iis.
La soubrette s’éloignait.
Elle revint sur ses pas.
—Monsieur m’a dit aussi de repré

senter Mademoiselle qu il avaityuel 
qu’un à diner M. Henri Soulac.

Et Louise disparut... heureuse
ment car elle se serait certainement 
aperçue de l’émotion qui venait de 
semparer d .* sa maîtres» .Ariane était 
devenue livide...Elle chancelait, 
Bluelle effrayée s’approcha d’e'le.

Mademoiselle?

PROPRIETAIRE.

Nous dédirons Informer le public que nous avons fait 'acquisition du poste d'affaires • 
S I). THOMPSON, dan* la branche de Carrosserie, plus spécialement voitures Légères, 
Sulkcvs, etc Etant arrivant de Ch'"cago et des autres villes américaines nous avons pni-4 
de grandes connaissances dans not état, nous sommes en mesure de garantir entière satij 
faction. Nos ouvriara sont tous des ulvs habiles et travaillant sous notre direction ; loi 
maté.'aux employés - ont a est les meilleurs que l’on puisse se procurer et nos prix très bat.

Attention spéciale et prompte à toutes commandes, tel est le système qus nous mette os 
en pratique dans toutes les branches de

la surdité, les mau xilc têt 
ne, la chlorose et les pan 
infailliblement guéris par i 
méthode rationnelle. Par

a réponse
notre cél<

une cure de
quatre semaines nous avons obtenu les 
succès les plus merveilleux dans des cas 
d’asthme et d’affections pulmonaires. 
Prière de nous adresser en pleine con
fiance les descriptions détaillées des 
maladies en y adjoignant uu timbre 
d’affranchissement pour (a 

Officin “HYGIEA" à Hambourg I

guis pai 
mat f !

La malheureuse «nfuit était 
to itdedechuée, toute saignante. Qui . 
ci o'iv, mon Dieu !..............lui ci on t? j

Si elle pouvait seulement, voir j 
Eigar, recevoir un mot de lui un 
mot qui V- cl tirerait tout entière, 
qu lilu muerait s j.i ;Vn *.

Elle ne devait cefieu jam p h, 
douter d•• lui, le I oudau.m !...

El celle jeune (il e qu'elle venait 
de voir, qm av t t a.-v-is e au procès, 

c •*!m c'était dit 
ut- Il p.u pci- 

sua e j de so.i innocenta ?
C* p udani elle n avait aucun ia- 

ti'rê , ml , à le jng* r ain -i... Elle ne
le'.‘u.iiiaiss ht pa.-..
■une entant lac !• a . baser, à Loin 
per t e .> tmpi t ss un mule, qu’une 
phiasti, touca ma . uu mut saillant 
parti du cm il", ucvdit émouvoir...

répétions.

56 RUE DALY * - 19 ET 21 RUE STEWART1 r. dans nos co 
pa, an non

Une annonce spéciale a par 
.nés pendant quelque tem 

nous avions fait des 
,ux, avec la Compagnie du 
ALL, Knosburg Falls vt 

sur les mala

réponse

arrangements spé- 
du Dr B. J. K

c.)
EN-

. éditeur d’un 
, du cheval. Cbt 

tonnés 
exemp
'rite. Ces arran- 

avec la Coinpa- 
limité. Ne inan- 
e vous procurer 

immédiatement. Pour les ama- 
vaux ce “ Traité ’ est indispen- 

maladies de ce noble animal y sont 
une manière bien simple. La ven- 

larquablemeiit rapid; «te cet ouvrage, 
tats-Uniset en Canada, en a fait une 

premières autorités du genre dans le 
aie entier. Eu faisant application 

pour ce “ Traté". Placez un timbre de 
poste de 2 contins dans votre lettre et vous 
recevez ce “ Traité ” gratuitement.

'aïs Ae
de mtm m bijoiit hiksVnonce donnait â privilège de 

tlaive de ceaire à Made- t en îentT. Solution I AntipyrineUn assortiment complet aux 
artic'e est garanti

plus bas 
telelle

gemeuts ont été renoi 
■■■: a, pour d'ici à un temps I 

q liez donc pas la chance d 
cet ouvrage 
leurs de che

Cha
n l’arg ni vous s ra remit* 

montres ave
le re’;.. represeu 
Reparations 
les règles de 
No.30 ru

ic sein et dans 
H NOUEZ

rue Rideau, près du wnUdesbapeurf
l’art chez

t ville.id

TROUETVEde
CHEMIN DE FER CONTRE

Migraines, Mauoc de Têt ' Névralgies 
Coliques, Asthme, ICmphysème, Imoutte 

SShamatisme, Sciatique et DOULEURS en général.
Avoir soin d'exiger !’AKTIPVK1SE de TKOl’ETTE

à P «ris, Z. MAZIER, Pham*», 294, bould Voltaire
Dépositaire à Otlawn : D' F X. VALADE.

Ed. MORIN Ac C». - A Montréal : LA VIOLETTE A NELSON

m.is c’eiait

si directe-, entre l’Ouest et tous les 
points du Bas du St. Laurent, de la Baie 
des Chaleurs, province de Québec ; ain
si que le Nouveau-Brunswick, la Non- 
velle-Ecosee, l’He du Prince Edouard, e 
Cap Breton, les l'es de la Madeleine, 
Terr, nenve^et St Pierre.

La Route10 Nov. 13 ms
— Qu avez vous 

q il'avez-vous?
Mlle de Mil lange.’ se redressa.
Un éclair de colère, de haine,al

luma ces grands yeux.
__Vous n’avez pas entendu? 11 dï

ne ici...lui... aujourdhui.
—M Henri Soulac?
—au sortir de l’audience, et il 

faut avec lt-s pensées que jlai eu 
qui rn’eir.pli rent le t œur qui me dé
chirent... il faut que je lui fasse bon 
visage, que je lui réponde, que je 
lui sourie. Il faut que je 
pour lui des fleurs dans

Je vais vous aider, Ma lemoiselle, 
di* doucement Bluette.

Et elle ras embla quelques fleurs journée, 
sur la toilette, 

la coitlure de

Venta en Gro^
F* A Québec : Dr

(.1 continuer) BT DANS TOUTES LFS PtUNGIPALBS THAHMAGIBS
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tous 'es jours (dimanches excep 
indent à destinai ion de tous ces 

changement de chars, en 30

et
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Les trains 
Halifax,
et se re l>éj in «m.|-dicaire eoncernaul 

le; lournnnx
personne qui retire régv 

al du bureau ee pœte1 
. que de j ou .lia* 
à celui d’un aub’c

VINAIGRESpoints, 
□< ures.1.

î Article 1. Toutede l'Intercolomal qui 
brillam-

Lcs trains express 
dans ces dire 
éclairés par 

la vapeur de la lo 
beaucoup d’avantag 

x voyageurs.]
u veaux et élégants trains ëxpi 

et ceux de nuit se dirigent

CHEMIN DE2FER rement 
’elle ait

unjoarn 
souscrit ou non 

nom on 
paiement.

te jtersonne qui renvoie un 
de payer tous les arrrèages 

l’abonnement, autrement 
lui envoyer jus- 

ce cas l’abvn 
le prix de 
u paiement 
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étions sont
et chauffésjaar
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manufacturiers;

t< CANADA ATLANTIC” sable du
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es, de confort est repom 
Article 

jor nal est 
qu’elle doil 
Véditeu

et d«! su
m • mette 
mes c he

reto au

mêmes ciLA VOIE LA PLUS COURTE continuer à le 
ait payé. Dans 

tenu de payer en outre 
mt jusqu’au moment du 
tiré ou non le

qfël'lece. Cidre. Malte et nnt 
VINAIGRES

Garantis Pars sous tons les Rapports.
.EN VENTE A OTTAWA;

Par ton* les 'Prlnclpanx Epicier».

ue Vin» BlauNous venons, ma ti le, de passer, 
M. Soulac et mot, une bien pénible

,,u
né
l’abonneme 
qu’il ait re 
de poste

Article 3. Tout abonné peut être pour 
suivi pour abonnement dans le district ov le 
journal est publié, lors même qu’il demon 
rerait à des centaines de lieues de cet endroit^ 

Article 4. Les tribunaux ont décidé que 
le fait de refuser un journal du bureau de 

te, ou de changer de résidence et de li is- 
ser accumuler les journaux à l’ancie: ne 
adresse, constitue une présomption et une 

prima fade d’intention de rande,

La ligne des passagers et des malles 
Canadien n e-Européen n e 

Les passagers pour la Grande Breta 
le Continent, quittant

Ariane dressa la tête et regarda 
les deux homme*.
Oui, bien* pénible’ répéta le négoci- 

des Chartrous pour moi surtout.
La jeune tille feignit de ne pas 

comprendre.
tille s’adressa à son père.
Que vous est-il doue arrivé, m >n 

père? demanda-t-elle.
Mademoiselle ignoré s.ms clou e 

que nous avons assisté au procès de 
ce math ureux M. Cordouau-

Ah oui, 
ren». C’était aujourd’hui.

Les deux hommes la regardeient 
M. de Millau^és avcc stupeur M. de 
Soulac awc joie.

—Que signifie? pensait le pr
— Est -ce qu’elle oublierai ? se di

sait le second.
Un domestique passait les vins.
— Haut-Sau terne 74............Madère

Et il remplissait les verres du vin 
choisi.

— Cela m’a fait une bien triste 
impiession reprit M.de Millauges de 
voir ce jeune homme que nous esti
mions assis sur le banc des cr mmel 
entre deux gendarmes.

— Et à ami donc! fi'. Henri Soulac 
à moi qui était son plus intime ami 
à moi qui aurais donné pour le sau-

Montreal et Ottawaqui étaient e parses 
toutes prèpaiees pour 
la soirée.

Ariane reprit, sans se préoccuper 
de sa toilette, suivant sa pensé. :

S’il dine ici, s’il revient avec mo 
mal là-bas, 

fiancée

t Montréal le 
temps samedi 

ur destiné au transpoD di matin 
prendre le vaue 
ia malle, il Halifax

L'attention des expéditeurs se porte di
rectement sur les grandes facilités offertes 
par le train pour le transport de la fleur et 
en général de toutes les marchandises h des
tination des Provinces de l’Est et de 
neuve, aussi pour l’ex 

des produits J expéc 
Europe.
Pour billets et infor 

let le passage s’adr 
G. W. ROBISON, agent pour les passa

gers et le fret de l’Est, 1364 Bue 
Saint-Jacques, Montréal 

E. KING, agent des billets,
27, rue Sparks, Ottawa, Ont.

D. POTTING ER,
Surintendant-Général. 

Bureau du Chemin de Fer, \
Moncton, N. B. 14 Nov., 1889. /
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OTTAWA A BOSTON ET NEW YORK 
ET TOUS LES POINTS A 

L’EST ET AU 8UD.

pourhi Figure, les Mains, la Pean et

3 Crème de Miel
et d’Amende de Hinds, Gelée 

de Concombres et les Boses de Muloderma 
Un assor iment comp'et et nouveau des ar

ticles de toileit « ci-dessus ve
nant d’être reçu,

père, c’est que ça va 
C’est qu’il me croit déjà sa 
sa femme bientôt. N’ai-je pas pro
mis, si Edgar est condamne, de ne 
plus mejdéfendre, de< e plus resis 
ter à mon père? Mats savais-je ce 
que je faisais quand j’ai fait ce ser 
ment ridicule? Po irrarje le tenir rt 
l’épouser, lui. quand j’.u en moues
doutts que j’ai?........ Non, non, j ai
mu sis mieux mourir, mille fois

(|>ortation des grains 
liés aux marchés deH Les convois partiront de la gare de rue Elgin 

comme suit
TRAIN EXPRESS DE MONTREAL

Q HO A M TRAIN EXPRESS se racor- 
y.UU AleJjüi dant avec P Express du 
Grand Tronc à Coteau pour l’Ouest et à 
Montréal »» ver les train du Grand Trunc pour 
l'Est et le Sud Est, a-rivant là à 11.80 a.m.

preuve

TElim RhKIK CKNTKALI!mations concernant e 
es ser à R. A. FCURMICKlit Ariane d’un air indiffé 504 RUE SUSSEX

York. Habite d’hommes efc 
de femmes, nettoyé s, teints réparés et remis 
à neuf Tapis de pianos, de table, rileanx 
de damas, bordures de rideaux, etc-, nettoyés 
or. teints à la perfection. Plumes d’autru
ches teintes selon l’espèce prod ite, net
toyées et frisées.

face de la:C11LMISTK ET DROGUISTE

75--RUE SPARKS-75
< 4-50 P-M.

à 8.20 p.n ., se raccordant avec les 
Vermont Central et du Grand Tr

mourir!
Li la jeune fille se laissa tomber 

sur un siège, anéantie.
Bluette profila de ce moment d ac 

cablement pour arranger sa ch vo 
Mlle de Milanget la laissa 

agir, machinalement sans paraître 
mè.ne comprendre ce qu'elle fai
sait... tille n’avait plus ni force m 
énergie. , _ . .

Elle reprit en se toi dant les bras:
__Ah! on nous envie, nous autiei

filles du monde, filles riches pour 
lesquelles le chemin semble tout 
tracé, un ch ram lumineux, éclairé 
de bonheur... Nous sommes plus 
malheureuses mille fois que celles 
qui naissent sans pain, niais qui 
sont libres de leur volonté, de leur 
cœur ! Elles ne sont pas obligées, 
elles, de se parer et d’aller amer 
auprès de gens qu’elles exècrent et 
qui leur font horreui!

Mlle de Millanges s ôta.t levée.
Elle ne regarda même pas dans 

la glace sa co Bure. Q ie lui impor
tait ?

Allons! fit-elle.
Et elle redressa sa taille souple 

col fier, Elle battit ses yeux du 
de sa serviette trempée d’eau.

Prescription pour 
préparées avec soin 

Communication téléphonique

médecins et familles

trains du 
ronc pour

BUANDERIE
Oa ne sa sert d'aucun procédé chimique. 

On se fie à l’habileté de notre main-d’œuvre. 
Satisfaction garantie On va cherche et 
on délivre les ordres par toute la vil * 
Les collets et les poignets 2 cents chacnii.

E,. G-^GKEsTOIT, Prop.
604 rue SUSSEX devant la rue York.

1-2-8

l’Est,
Le* convois arriveront à 12.30 i 

p,m. de l’E t, se raccordant à la gare 
aventure, Montréal, avec tes trains de 
et du Sud.

Char Palais Pullman sur les trains de 
Montréal.

Un train quittera ’a gare du chemin Rich
mond à 7.4 » a. ni. et 4.S5 p. m. se raccor
dant avec Ul, trains Expxeas de Montréal.

O 8 10 i 
Bon- I 
l’Est

ETABLISSE»ENT DE TAILLEE*
GOO€3D Habillements de messieurs faits et répa

rés. Satisfaction garantie.
A. DAUU8T, tailleur,

No. 18 rue Nicholas, Ottawa.B UNIMENT GÉNEAÜ
36 AIVS DE SUCCES

mabqub Seul Topique
eavABBiviua remplaçant le 

Feu sans dou
leur ni cliûtti du 
poil. — Guérison 
rapide et sûre 
des Boite 
Fi

SP, S. Succursale, eu No 160, rue Main 
Hull'an 9 la

S Le plus Grand AssortimentUWrAGlHK DASSiatSCKEXPRESS de BOSTON BT NEW-YORK 
VIA ROCSB’B POINT — DU CANADA —

------ DE-------

Montres, Horloges et Bijou
teries dans le cite, et une 
belle digne de Joncs en Or 
solide pour Dames a $2,00, 
■Ses en Argent a 25 cents.

Toutes les Marchandises 
marquees’ en chiffres.

Une visite est sollicitée.

oui h re », “ CITIZENS ”120P.M
40 p. m et se raccordant à cet en- 

c les trains du Vermônt Central et 
3 tt Hudson, pour l’Est et le Sud, 
à Boston à 7 40 et à New-Yo-k à 7.

Il a’int'fiompit brusquement Ariane 
le regardait et d’un t 1 air qu’il fus 
sou u a de la tête aux pieds.

— Haut-Sauleriie dit il au domes
tique qui était ar ivé à lui pour ca
cher son emotion'

Quelle étrange fa blesse que 
Cilte de la nature humaine ! sou 
pira le magistrat, puisqu’il subit 
d’une heure d’affolement et de 
colère pour fane du plus honnête 
gaiçon un assassin!

M. de 
donc avoue?

Pas encore, répondit son père 
mais il y sera a rené .

Il ne pourra pas |i"aire autr< ment 
fil Henri Soulac car il est bien avé •

Ecarts, Molettes, Vesslgotis Engorge
ments des Jambes. Suros, Eparvms, etc.

Ph**GÉNEAÜ, 375, rue St-tfonoré,Paris
FONDEE EN 1564

B 7FKAV Principal : Edifice 
gnie d’Assurance " tllTlZt NS, 
rue 8t._,lacqaes, Mo tréal.

Point t 5

arrivant i 
CO ie lend

Des chers dortoirs pullman sont attachés 
aux trains entre Ottawa et Boston. Les pas
sagers d’Ottawa pour New York 
les Pullman à Saint-Albans ou

Les billets, les lit» 
tele lement peuvent être obtenus 
des ülllets de la cité on aux Statl

3. J. CHAMBERLIN,
f urlnvndant Général

Dsl de la Com l>a-
181\

emam matin»L I DIRECTEURS !
prendront Hod. J. J C. Abbott, Sémtevr, Pp eident 

Andrew Allan, ■ cr., Vive-Pr-sdt-nt. 
Robt rt Anderton, 1 cr Ar htr Pn vosl.Ecr 
Alp D y jardins, M. P. I ,1 O. Gravel, Ecr. 

H. Moniagu Allan. Ecr. 
c-trés.
. E. Hart, gérant généré’

an bureauVOIT %/RIS DE PLACE ^Smilh, sWilliam
Dll PRBMIBRB CLASSB.

Co douau, fit Ariane, a
Bijoutiers en’gros'et’en détailCAPITAL SOUC»:IT - %I 009,800.' 

Depô ^m gonvememtnt fédéral 122,840.1 
G, W SEGUIN,

Sous agent.

HRPt'Y-B "TODD, 
"^Agenkgênérakdee Passagers

son Communication téléphonique en tout ter»os 
aee , see Misi»rstilrt, esta»».

GUSTAVE Rll.AR @■1STIC PILLl

98 RueftRideau| 98coin
Elle ne voulait ia:ss ;r paraître sur 

visage aucune trace d’émotion, j 
d’inqnietudeet de crainte. |

Bluette ;l’admirait! étonué» cm.

BDWARflS KING 
Agcnt^de ville, 

.SI HUB SPARKS, OTTAWA.J a. & a. mcmillan.7-88
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